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DANS LES FONCTIONS PUBLIQUES 


ME0 Brunelle, dé nié -di Ciiylaln, iereidiqué 14e 
. droits Canadiens érrre 4 ; 


* M. Brünelle a parlé en français: 
“Conume J'ai l'intention, de faire 
upe réclamation en faveur de l'élé- 
ment français du Canada, dit-il, 
je vais parler dans ma langue ma- 
ee 0 et DE ve ce faire je n'offre 
\ excuse, car, en réalité, il 
por st Orne que les circonstah- 
ces nous forcent-si souvent à parler 
en anglais” 
, L'harmonie entre les races 


Voici comment M. Brunelle s'est 
exprimé à propos des fonctions pu- 


Sp à que l'harmonie règne en- 
tre les grandes races de no- 
tre pays. Personnellement, je n'ai 


pas de griefs tonire l'élément qui 


représente là majorité des citoyens. | 


J'ai vécu dans la Saskatchewan 
pendant près de vingt ans, au milieu 
de nos compatriotes de langue an- 
Le -fflaise-et-je-n'ai-pas à me plaindre 
d'eux. Au contraire, ils ont des qua- 
lités d'affaires et de discrétion que 

mn nous devrions initer, 

“Je ‘crois cependant - entendre 
dans la province le Québec un 
murmure de mécotitentement quant 
au nombre des fonctions détenues 
par les Canadiens de langue fran- 
çaise dans l'administration fédéra- 
le, Voici quelques chiffres que je 
désire citer à ce. sujet. 


Quelques chiffres 

“En 1932 —— et la situation s'est 
considérabiément empirée depuis — 
sur 40,638 fonctionnaires, il y en a- 
“vait 8,142 de larigue française, c'est- 
à-dire 20.03 pour cent; la part des 
Canadiens français, vu la propor- 
tion qu'ils représentent dans la 
population, éurait dû être de 13,546 
fonctionnaires, soit un tiers du to- 
tal. Si l'on examine la question 
sous - l'aspect salaire, la situation 
des Canadiens français est encore 
moins bonne, Sür un total de plus 
de 966 milions payés en salaires 
aux fonctionnaires, la part des Ca- 
nadiens français n'était que de #12 
millions et demi: La population 
du Canada, un tiers de la 
7 püpulalion Totale, aurait dû assurer 
aux fonctionnaires de langue fran- 
çaise un tiers des salaires, soit 22 

millions et un tiers. 


On demande justice 
“Que l'on ne se mêprenne pas sur 


12 mai la grande! Presse Catholique avait pour but 


“et pour, vivré ensemble,” 


consacrer cette presse au Vicaire 
Christ, et qu'elle constituait 
un hommage filial au Pape. : 

“L'ouv&rture de cette exposition", 
dit Sa Sainteté, “coïncide avec _ 

e nouvelle d'une bonne et 

grande paix, Cette paix devrait — 
et sera, Nous l’espérons, une prélu- 
de fructueux et coefficient à 1a 
vraie paix européenne et mondiale 
dont” éélte exposition même devrait 
être et est un clafr” symbole et une 
preuve réelle d'un instrument effi- 
cace de fervente et confiante invo- 
cation en plusieurs langues à tous, 
à Dieu et aux homimes, dans le ciel 
per are sur la terre: Paix, paix, 

x 

ue ” Saint-Père a attiré l'attention 
(sur le fait que là Russie et l'Allenra- 
Le ne participent pas à repos 
t 


t du Très Saint Sacre- 


terrain de l’archevéché, _où la 
Société Sain-Jean-Baptiste lui pré- 
sentéra ses hommages. Si le lemps 
le pérmet, la chose se fera en plein 
air, Dans le cas contraire, la récep- 
tion aura lieu à l'intérieur de l'ar- 
chevêché. La population de Saint- 
Boniface aura alors 
venir saluer Son-Eminence. 


Lg dira-la messe à la cathédra- 


; des communautés religi-u- 
ses et des fidèles. A cette messe, le 
chant sera exécuté par les petits 
garçons de la Maison-Chapelle, 

À midi fl y aura un diner à l'ar- 
chevêché où les membres du clergé 
“et lés feprésentants des communau- 
tés rcligieuses seront convoqués. 


— "Des statistiques in- 


molrniiée pa 
A er Ee Ê 


pour y rester Le: 


psg à LE cie 
du is 
que a. à. soimmes ici 


M. Brunel félicité le_ ministre 
de Finances, . Dunning, et l'a 
remercié d’avoir fait tenir aux jour- 
naux français une version françai- 
se de son discours du budget, le 


jour même où il l’a présenté, 
À ———2-20D+-2—— 
L'acte du président de l'Autriche 


UN INCIDENT 
À LA CHAMBRE eat Considéré comme un coup d'Etat 


Le ‘bancelier von Schusch- 
nigg, devenu dictateur, 
écarte du gouvernement 
von Starhemberg.. 


VIENNE--Le chancelier Kurt von 
Schuschnigg est devenu pratique- 
ment le dictateur de l'Autriche, par 
décision du président Miklas, 


une déclération ano poste pfince Ernest von Starhemberg. 
qui provoque un Après avoir reçu du président 
tapage. SE | Milles la liberté de constituer un 

nouveau cabinet qu'il jugerait le 


e à rendre service au pays, 
IUsCHNILE  COMMENCA par 


plus 


OTTAWA — M. John gere vVoñ 


chef du groupe du Crédit social, 
créé une sensation à la Chambre 
des Communes, jeudi après-midi. 11 
combattait. la résolution Lapointe 
ayant pour objet dé. modifier la 
constitution du Canada sur deux 
points afin de permettre au fédéral 
de garantir les prêts gux provinces 
et d'autoriser les provinces à perce- 
voir certains impôts indirerts. 

Les puissances financières cher- 
chent à réduire le:monde en escla- 
vage, avait commencé pér dire M 
Blackmore, Et pour le démontrer, 
il avait entrepris de lire une lettre 
“d'un homme qui s'y entend en la 
matière.” : Cet ‘épistolier. anonyme 
a écrit à M. Blackmore que le plus 
grand danger’ que court actuelle- 
ment le Canada provient des intri- 
gues entre des financiers des Etats- 
Unis, la Banque du Canada et une 
autre personne, intrigues qui ont 
pour but de faire modifier la consti- 
tution de telle façon:que le Canada 
soit dominé par. Wall Street. 

Du vacarmé 

Grand vacarme aux banquettes 
ministérielles ainsi qu'aux banquet- 
tes conservatrices. Le ministre des 
finances, M. Dunning, exige que M. 
Blackmore cite le nom.de son eor- 
respondant, à moins ‘qu'il n'assume 
lui-même la responsabilité de € 
qu'il vient de dire ou de lire. 

“N° Blaékmore ne Veut acquiéseer 
ni pour l'une ni pour l'autre chose. 

M. Dunning, M. Bennett, M, Mac: 
ag King gt maints autres dépu- 

tant bÉroux que conserva- 
os protestent pret et 
bruyamment. 

M. Blackmore accepte saint 
de retirer ce qu'il » dit. La malen- 
lui vient toutefois 

‘tout de 


vice-chancelier qui est le chef d'une 
puissante organisation militaire. 

Le moment de cette réorganisa- 
ge gouvernementale aura été choi-| 

si spévialement pour marquer la 
désapprobation ‘des démocrates du 
message envoyé par, Starhemberg, à 
Mussolini, pour le féliciter lors de | 
la prise d'Addis Ababa. Starhemberg 
à été le principal facteur dans la 
détermination de l'Italie de garan- 
tir l'indépendance de ‘l'Autriche 
contre l'Allemagne. 

On eroit, dans les cercles offi- 
êiels;-qu'e l'avenir l'Autriche tâche- 
ra d'être plus amicale envers l’Al- 
lenagne. et qu'elle consultera plus 
souvent et plus librement la France 
et l'Angleterre, ce qui la soustrai- 
rait à l'influence italienne. 


sat aient entendu ce que j'ai 
t 
Nouveau vacarme. M. Bennett, 


pl du cardinal-archevèqué, Fr 


‘À la sûite de la cérémonie: réli: |: 
euse, Son Eminence.se rendra sut | | 


l'occasion de 
Le lendemain 27;-le cardinat: Vil: | 
,<h huit heures, en présence dut 


éliminet du gouvernement l’ancien: 


-# | décès, survenu 


: .fdra à Wimn 


la cathédrale Sainte-Marie, A 11 ha 
réception au Collège Saint-Paul et à 


( 


“pété “l'après:iidi, visite des insti- 
tutions de da ville, Vérs cinq heu- 
res, il y aura réception | à l'hôtel de 
Le souper se prenifa au Juniérat 

de la Sainte-Farmillé, 
- Dans la soiréc, vers huit heures et 
demie, Son Eminenée sera reçre 


AVIS AUX CERCLES 
PAROISSTAUX 


Afin d'éviter toute: erreur pos- 
Sible, nous répétons- iei que le 
Congrès général de l'Association 
d'Education, le onzième depuis 
sa fondatiôn, aura lieu les 15 et 
16 juillet prochain. Ce congrès 
ne peut manquer d'attirer tous 
ceux qui pourront y assister par- 
e qu'il marquera solennellement 
le vingtième anniversaire de la 
fondation. | 
Nous rappelons également à 
nos ‘Cercles Paroïssiaux que tout 
amendement à. la Constitution 
qu'ils désirent soumettré au con- 
grès, devra nous parvenir au 
moins ün mois svant cette date. 
Lé temps est aussi arrivé pour 
eux de choisir leurs délégués et 
de- nous en envoyer les noms. 
Chaque cercle paroissial a drajt 
à un. délégué par cent ou frac- 
tion de cent de population catho- 
lique de langue bn + pour 
la campagne, et à un délégué par 
deux cents ou fraction de deux 
cents, dans les villes. 
LE SECRETAIRE. 


| 


ROSE d'école de 
langue française au 
Manitoba. 


un 


Le ministère de l'instruction pu-!" 


blique du Manitoba a annoncé ven- 
dredi, la nomination de M. C.-J. 
Muller, de -Transcona, comme ins- 
pecteur des écoles publiques. Il 
remplit ‘la vacance causée-par le 
il y a quelques se- 
maines, de W.-C. Hartley, de Minne- 
dosa, 

M. Muller résidera à Ericksdale. 
M: R.-E. Beecher, inspecteur de ce 
district, a été transféré à Minnedo- 


M. Muiler, qui est d’origine alsa- 
tienne, est né à Saint-Boniface et 
a fait ses études au Collège” de cette 


hien dans les écoles rurales 


au moment de sa nomination. 
Muller est diplômé de l'Université 
du Manitoba et de l'Ecôle Normale 
de Winnipeg. 

Depuis la retraite de M. Goulet, il 
Y.A quatre ôu mg Le A er avait 
d'inspecteur 
sé aù “Méniobe. Noüs sommes 
reux de féliciter 


‘tion-dont it est l'ubjet: 

A —— 

‘PARIS: .— Me Henri- 
cat, membre de | 


she me 


[clergé -Dans-Fanrès-midi 
pence visitera les différentes insti- 
['tutions 


tion publique à l’archevéché. Son 
| Excellence Mgr Sinnott tient à en 
faîre une grande démonstraiion ca- 
tholique et il. 
de tous les curés de Winnipeg pour 
ï réunir le plus de pergies pos- 
ble. 


ville. Il compte treize années d'en-| sucistion Canadienne-française de 
seignement dans la province, aussi | l'Alberta ‘a éé fvancée, afin de la 
que | faire coincider avec la visité de Sorr 
: 4 dans les “high schools.” Il: a ensei-| Eminence fe Cardinal Villegeuve et 
êné” nolamment à l'Académie” fit: [1e sers de Mgr 3, Coudert, OM: Ce 
chot de Saïnt-Norbert et à l'Institut congrés aura donc lieu les 7, 8 et 9 
Collégial de Transcona, où il était juin à Edmonton. 


sors eu | + 
notre distingué SN Mit à mot 
compatriote de la flatteuse promo-| un dimanche, La fête de la reine est 


avo-| de 
françai-| te fête sera célébrée le 23 
se; “est -dépédé- à ln ion el à rasé 

année au cours des Arts. | ans, 


Le Jeudi 38, &on Emitence se ten- 
ipég où elle passera la 
, AY h. ne or 2 cg 
| célébrera uné messe 


toliné pastossis 
le de Sea Excellonce-Mur. Bille 
Yelle, archevêque coadjuteur de 
Saint-Boniface, nous détachons 
cette partie qui à trait au con 
cours de catéchisme et à l'insti- 
tution de ln fête de la Doctrine 


? h, 45 à l'Académie pu nr 
midi nte, le diner y sera serv Fe ; 
FA Son lee d aux sers du! Le moyen le plus indispensable 


pour inspirer une juste appréciation 
de-la valeur de notre sainte foi, 
:|e'est sans contredit l'instruction re- 
ligieuse de l'enfance et de la jeunes: 
se, Plusieurs fois déjà, mes très 
chers Frères, je vous ai entretenus 
de ce sujet, Je voudrais aujourd’hui 
apporter quelques précisions au rè- 
lement promulgué en septembre 
dernier pour nous conformer au dé- 
cret de la S. C, du Concilé du 12 
jan ier 1935, concernant l’enseigne- 

ineñt du catéchisme. U s'agit pour le 
moment du: concours annoncé 


, Son Emi- 


religieuses de là ville. 
Le soir, à 7 h., il y aura récep- 


e le concours H 


Son  Eminence le cardinal Ville: 

neuve. partira . pour l'Ouest jeudi | ne 
soir à 9h, 30, : 

C'est la première fois ad car- 
dinat canadien Visite l'Ouest, Aussi 
l'événement sera salué avec joie 
par les catholiques et par. toute la 
population en général. Avant de de- 
venir-archevèque-de Québec en dé- 
cembre 1931, le cardinal Villenéuve 
avait été. Je premier évêque de Gra- 
velbourg, où il résida un peu: ah 


de la journée de la doctrine chré- 
tienne, -‘ 
Concours le 30 mai 
Le concours aura lieu quinze 
jours après le concours de l'Associa- 
tion d'Education des C, F., = 
dire, cette année le 30 mal. Vous. 
voudrez bien, mes Frères, vou n- 
former exactément : aux précisions 
qui vous seront adressées par Mot- 
De vs Curé à ce sujet, 
enfants qui réussiront à pas- 
ser cet examen auront. droit à un 


certifiéat:d'itstruet “ 
H& seront admis à la. ie re- 


ligieuse que l'on a pro jusqu'ici 
-| communion solennelle, mais que jé 
| préférerais, pour ma part, pour évi- 


4 Ton uguste (aujour- 
d’hui Edmonton). 


appeler rénovation solennelle des 
promesses du baptême, 
Fête de la doctrine chétienne 


Mme Nancy Poitras, 302, avenue 
McMillan, Winnipeg, célébrait ven- 
dredi dernier son 103e anniversaire, 
ile vit paisiblement avec ses en- 
fants et petits-enfants et, malgré 
son grand âge, fait encore sa part 
de travail à la maison. Sa plus gran- 
de joie est de prendre soin de ses 
deux arrières petits-enfants, à qui 
elle se plait à raconter des Histoires 
du bon vieux temps dans le Nord, 

Née au Fort Auguste (aujourd’hui 
Edmonton) en 1833, Mme Poitras 
était fille de Louis Plante, qui avait 
la garde de la palissade autour du 
fort. Elle se souvient qu'un jour son 
père, avec deux compagnons, à Ja 
suite d’un hiver très rigoureux, sor- 
tit de la palissade afin d'aller cher- 
cher du fourrage pour les chevaux 
mourant de faim. L'un d'eux fut tué 
par les Indiens et Louis Plante re- 
çut une balle dans l'épaule. 


de la Vos À chrétiéthe. 


On invitera les fidèles à s'appro- 
cher en grand nombre de la sainte 


chrétiens, Cet engagement, 
parrains et marraines l'ont 


gations de leur religion, its- vien- 
dront eux-mêmes dire à Notre-Sei- 


A l'âge de sept ans, Nancy Poi- , 
tras fit avec sa famille, en 1840, le L amendement des O.C.F, 


long voyage d'Edmonton à Winni- 
peg où elle a toujours résidé de- 
puis. Elle n’a pas oublié les grandes 
chasses aux bisons auxquelles elle! munes a voté sur-le badget. 
.Le sous-amendeiment du Crédit 
social a d’abord été rejeté par 198 
voix contre 16. Seuls les députés du 
Crédit social ont appuyé leurs sous- 
amendement. 

L'amendement cbctelliste, mis aux 
voix ensuite, a été également Feje- 
té. Le vote a été de 210 à 8. Mle Mac- 
Phaïl a été seule à se joindre aux 
partisans de M. Woodsworth, 

Ces deux votes pris, la Chambre 
s'est dispensée d'un troisième seru- 
tin sur le budget lui-même, Il se 
trouve adopté par le fait du rejet 


prenait part chaque année pendant 
sa jeunesse. Bien des choses ont 
changé depuis ce temps-là et pas 
toutes pour le mieux, selon le sen- 
timent de la vénérable centenaire, 
qui désapproüve formellement cer- 
taines coutumes de jeunes filles 
d'aujourd'hui. \ 


rats 
Le Congrès de l'Association 
| Canadienne-française 
de l’Alberta 


La date du congrès annuelde l'As- | dement, 


L'amendement des C. CF, 

L'amendement” cécéeffiste, propo. 
sé pàr M. Angus Macinnis (Vancou- 
ver-Esl), était. ainsi. conçu, * 

“Que eette C 
les propositions soumises par le mi- 
nistre des, Finances soient totale- 
ment insuffisantes pour faire face 
à la situation alarmante et grav: 
} qui existe au Canada et semiblent in- 
diquer que l'on admet comme iné- 
vitables la pauvrelé et les dettes 
dans notre pays. 

LL » 


a de / 
Les 25 mai et 23 juin 
“fêtes légales 


OTTAWA — Le dépariemént du 
secrétaire d’ 


ête de la 
le 24 étant | tuins articles de première nécessité, 
jour de congé national. Il en_est 
ainsi le jour de l'anniversaire 
ne Su Pen-a neue cet: | 0e 
juin, le suppoñter, 
d'Edousrd VIH, 14! ainsi” 
PR ES PR 


_[tenués dans les 


pour les élèves du sixième grade et! 


table pour y accompagner les en-| possible, je pense, de faire cd 
fants de la paroisse qui vont renou-|jusque dans les x 
veler, à la communion de ce jour, | favorisés quelque chose de ta 
l'engagement de vivre en fervents| ne nouvelle de l'Evangile. Les f 
leurs| les voudront bien se rappeler le 
pris | apostolique 
pour eux au jour de leur baptême. | oeuvre :les catéchismes-et noûs4 
Aujourd'hui qu'ils arrivent à l’ado-!| der dans toute 1x mesure de leurs 
lescenice, qu'ils connaissent les obli-| ressources. | PE. 


LES COMMUNES ADOPTENT 1E BUDGER | : 


Crédit social sont rejetés par de grosses st | 


OTTAW3-—-La Chambre des Com- | ° 


du sous-amendement et de l'amen- | 


mbre regrètte que 


_“Bien qu'elle accueille avec plai-! 
sir la réduction du tarif sur cer- 


bre déplore l’augmenta- 
l'impôt de vente qui retom- 
be si lourdement sur les épaules de 


vs es v 


ï me? 


'éléphon 


sur les obligations 


ont mérité la 

tion des ur diplème a rime ; 
la consécration à la sainte 
selon les indications qui rm don: 


nées à MM. les Curês, 
Où fer à l'église, l'a e 
le soir, In distribution 
et l'on et profitera poûr dr 
instruction sur “la pm de 
seignement du catéchisme, on Y 
hortera lés parents à " 
enseignement à leurs enfi ee 
es tous les moyens à leur dk 
on. kS 


L'oeuvre des catéchismes |” 
Enfin, on fera ce, Jarer. une 
te spéciale pour bg oi E. 1 
chismès, Nous avo puis deux an 
à Saint-Honiface, 
endroits .du diocèse à C 
dernières vacances, crée d'e 
ser des classes de c 


ja des riens u < 
Véchisten TA : "0 
voulons toù 
fants n v er 'ens 


nous, ape Dur 
fant . U 


Le 


ob et 
gent dans cette: 


L'an dernier, les. 


el dans cetté ar nou ven 
nécessité. Avec une À nr acer un 
peu. perfectionnée et une 
8400.00 par année, il nous 


centres les 


poursuivi par _ 


DE 


(8) Décret du 12 janvier. 1096. L 


et le sous- amendement 


“Cette Chambre rl sosrete Gina h 
le Gouvernement n'ait pris ù ms «à | 
mesure pour amoindrir  { à | 
du, revenu ‘en imposant des 

sur les revenus élévés.et. en: 
vant une part dés gro taux | 
cumulés, dans Vi LE 

la delle naHonate,/" 7" 7 7 © 


social, présenté 
(MacLeod), se 1 comme suit: k 
“Cette  Charñbre regrette 
qu'aucune mesure n'ait été 
pour déeréter _ ‘4 


pagné 

tion de -la demande effective 
ble des produits dont ses ns 
ont besoin; 24 Ë 

2. Que le droit Ne re. ou 
chaque individu de recevoir « 4 
marchandises et des services 
mi de moins en moins du. tee, 
va 


accroissement ! 
la nation sa | 

t 

à 


Vous en particulier, 
pour mission de former les 
“ragllasaer vous:ne sau- 
ser plus longtémps ce fac- 

; sie Ba Permettez-moi 
: pe conseil. À vos heures de loisir, 

| Métter-vous bravement à l'étude de 
LE Re. de l'Ouest, Je vous pro- 
des soirées délicieuses, supé- 


; È fieures à celles que vous. passerez | 
Fe | htimporte 


où, en compagnie de qui 

que cé soit. Il ne sera pas nécessni- 

re pour cela de vous imposer l'achat 

de livres nombreux et éoûtéux, En 

fait, la plupart de ceux utiles à cet- 

tei fin devraient se trouver déjà 

dans votre “bibliothèque gscolaire. 

® S'ils n'y sont pas, parlez-en à vos 

issaires et demandez-leur d'en 
l'acquisition, 

|. Les riches trésors que vous aurez 

EE derumulés dans ces lectures capti- 

FR vantes et substantielles, il ne reste- 

È ra plus qu'à les faire passer dans 

ÿ ére ze Séra chose 

Ft facile. 


- wi . Comment s'y prendre 
le crois entendre des protesta- 
tions muettes: “Allons, bon! Encore 
ë uve nouvelle matière! .. Où prendre 
le:temps pour des leçons d'histoire 
de l'Ouest qui figurent à peine dans 
r le programme des grades sept et 
huit? 


É MiEvidemment, le conféréncier a eu 

à à de sè présenter conune une és- 

d'instituteur, Vous vous ren- 

{ - f compte en ce moment qu'il n'est 

qu'un simple journaliste, ne com- 

{ prenant rien au métier et aux exi- 
es de la situation. 

» ÆPermettez. 11 n'est pas question de 

*ôus- imposer une matière nouvelle. 


‘1(1) Notre maître; le passé, p. 263. 


% 


: |: NOUVEAUX ef 


0] 


MES PLUS BRÈVES, PARTANT DE VANCOUVER 
local vous donnera tous renseignements 


: ul aidera à préparer PANE ROUES 


“mer? Les plus rudes batailles entre 


Vous voudrez VOYAGER 
ceté té--- Préparez- Poe 
Maintenant! es 


À Prix d Été 


Est Canadien 


de, Chemin de fer seulement ou lacs et chemin de fer 


BILLETS -REDEFFS en vente 
Limité de Retour, 30 ‘ 
ix de Voiture de Joiir, Wagon:touriste ou Standard 


AUSSI EN VENTE: Billets réduits avec limite 
de retour plus longue. 


LE Merveilleuses Croisières 


riez aussi des dictées, des exercices 
de composition; vous faîtes des lec- 
tures à haute voix; C’est le nioment 


‘| de puiser dans le riche fonds histo- 


rique de l'Ouest. 2 
Récits d'histoire 
Vous n'aurez que l'embarras du 

choix, Récits de d 

coureurs de bois? Les Voyages de 

Radisson et ceux de la Vérendrye 

fournissent de nombreux incidents 

qui illustrent l'énergie, la: hardiesse 
et l'endurance de, ces fameux explo- 
rateurs, 


Récits de nitissionnaires? Vous en 
glanerez tout le long des vies des 
blus célèbres d’entre eux, depuis 
Myr Provencher,-lefondateur- de 
l'Eglise de l'Ouest, jusqu'à Mgr Tur- 
quetil, -T'apôtre des, Esquimaux, en 
passant par le Père Läcombe, Mur | 
Taché, Mgr Grouard et les autres, 
Vous n'ignorez pas que l'oeuvre ad- 
mirable des Soeurs Grises dans 
l'Extrême-Nord fait l’objet de lun 
des très beaux livres du Père Du- 
chaussois (1), 


* Récits de combats sur terre et sur 


Anglais et Français, ulors. que Îles 
deux peuples se disputaient âpre- 
ment la prépondérance sur ce con- 
tinent, ont eu pour théâtre les côtes 
de la baie d'Hudson, aujourd’hui 
territoire du. Mañitoba, Les légen- 
daires-exploits de Pierre Le Moyne 
d'ilberville dépassent : tout ce que 
l'où peut imaginer dans ée genre 
épique. ; 

Les aventures de Marie-Anne Ga- 
boury parmi les Indiens:sont plus 
palpitantes qué celles de Madeleine 
de Verchères. Songez que pendant 
cinq ans la petite Canadienne de 
Maskinongé fut la seule femme blan- 
che dans tout Le Nord-Ouest, expo- 
sée, elle et ses enfants, à des dan- 


(1) Femmes héroïqués. 


| 


plus REDUITS 


. | Cote du Pacifique se | 
Chemin de fer seulement ou via, Prince Rupert et Bateau 


Assiétez au Jubilé d'Or 


e Vancouver 


ter-faiu-ax #t- swit here 
Septembre 


ic 
PALASKA 


de 9 et 11 jours, partant 
. de Vancouvér : 


-| seule, Soeur Saint-Joseph, la plus 


et der 


ne 


anc-petite- confession. 


que nous venons de traverser, Aux 
femmes, les, Soeurs doncaient une 
accolade fraternelle,. aux hommes 
une vigoureuse de main; et 

les bons sauvages s'en allaient ravis 
de tant de gentillesse, Un peu plus 
|tard, une “couverte”. se ‘ présenta 


jà jà réumsl à s'iñtroduire à 
1 droits, 11 a recours à la 
de ee. ‘N prend 


différents mas- 


qu’il se Lohan 


volonté” : Il accuse 


REGINA— Le mini ministre ur la fraternité,” 


jeune de la communauté, s’avança 
la première et a précipitamment 
sur les joues de a visit "deux 
baisers era à Mais elle recula | 
aussitôt, interdite, Celle qu'elle avait 


prise pour une Saulteuse était un semblable mesure réduirait de 30 


Saulteux! 


L'histoire est rigoureusement au- 
thentique. Les Soeurs Grises l'ont 
même jugée digne d’être consignée 
dans leurs célèbres Annales, 

En chofsissant ainst de préférence 
des récits-de chez nous, vous: plai- 
rez davantage, l'attention se fixera 
sans effort. Les faits, les personna- 
ges et les lieux que‘ vous évoquerez 
apparaîtront à vos petits auditeurs’ 
plus accessibles, plus intéressants, 
parce que plus près d'eux. Ils ten- 
dront à glorifier eh à faire aimer la 
patrie, à ressétrer liens qui rat- 
tachent - les générations d’anjour- 
d’hüi à celles d'autrefois, à ancrer 


dans les jeunes cerveaux l’idée que 


ce pays appañtient d’abord aux Ca- 
nadiens de langue française. 
Paysages historiques 

L'histoire comprise et enseignée 


de cette façon ne saurait se sépa- 
rér, de l’armour de la nature: La 
transition se fait d'elle-même, Ces 


plaines, ces forêts, ces collines, ces 
lacs et ces rivières que nous con- 
templons sont les mêmes qui, décou- 
verts par les Français il y a deux 
ceïts ans, sillonnés par nos cour- 
reurs de bois et nos missionnaires, 
constituaient Ja patrie de nos pé- 
res. 

Une portion très notable de no- 
tre peuple franco-manitobain vit 
sur les bords de la rivière Rouge et 
de l’Assiniboine,--deux cours d'eau 
qui n'ont rien de particulièrement 
majestueux, mais qui appartiennent 
à lhistoire. Une rivière qui couléf 
depuis des sièles, toujours dans le 
même sens, celipeut sembler banal 
et mortellement ennuyeux, Mais si 
l’on s'arrête à penser que cette hum- 
ble rivière, le grand La Vérendrye 
et ses compagnons l'ont remontée 
en canots d’écorce,' s'avançant bra- 
véement gén territoire.-inconnu pour 
y faire pénétrér le christianisme et 
la civilisation; si l’on se représente 
par l'imagination le bruit des rames 
sur l’eau seandé par les chansons 
françaises des “voyageurs” que ré- 
percutent les échos d’alentour, ne 
voyez-vous pas que Ja modeste ri- 
vière s'anime et devient singulière- 
ment éloquente? 

Un -universitaire ‘américain, John 
Finley,_a écrit dans un beau livre, 
Les Français au coeur de l'Améri- 
que,: “Bien des fois, en faisant, ces 
années dernières, avancer. ma bar- 
que à da perche où à l'aviron, sur 
quelqu'un de ces affluents (du Mis- 
sissipi}, j'ai pensé et dit àsmon com- 
pagnon: Combien ‘ces rivières se- 
raient moins suggestives, si les 
Français n'y étaient point passés 
les preiniers avec leur bravoure et 
leur esprit d'aventure (1)”. L'enthou- 
siasme de ‘cet étranger pour le sou- 
venir des gloires françaisés, il de- 
vrait être facile de le communiquer 
À nos écoliers et'écoliéres. Pour 
qu'ils voient défiler sur. nos cours 
d'eau leurs anvêtres les Français, il 
suffirait d’un simple mot glissé en 
temps opportun. 


Même ceux qui ne sont plus tout 
à fair jeunes peuvèm se! livrer avec 
profit à ce petit jeu salutaire, 11 est 


toujours délicut de se citer en exe 7 


ple, 1nais vouS me permettrez blen 


j'ai une pensée pour La Vérendrye 
en apercévant une berge de l'Assi- 
niboine sur laquelle durent se po- 
ser les regards de l'illustre Cans- 
dien. Quelle est äüjourd'hui la hau-: 
teur dà l'eau et quelle est la force 
du couvant?., IL n'en faut pas da- 


(1) Les Français ax coeur de l'a 


rt 


de la Santé, l’hon, 3. M. Uhrich, suÿ- 
gère que le ‘gouvernement provin- 
cial oblige tous-les rem de Sas- 
katchewan,; hommes, femmes et _en- 
fant, à se soumettre une fois l'an à 
üun examen médical. 11 soutient que 


pour cent le taux de mortalité, 
———— 232 —— 


MONTREAL — Les travaux de 
parachèvement de l’église St-Louis- 
de-France vont être entrepris d'ici 
quelques jours . ‘et l'église sera -en- 
tièrement terminée an ler décembre 
de cette année. 


SASKATOON — W. Bird, de Win- 
nipeg, a déclaré que le problème du 
chômage serait résolu dans l'Ouest 
si l'Est" du Canada achetait le char- 
bon de l'Ouest au, lieu de celui des 


tués, durant 
Etats-Unis, 


canadiens 


; : Dans une vitrine du musée dés Ceres de Saint | 


Viateur, à Joïette, repose une mince plaque de 
-cuivre sur laquelle ont été gravées dix ‘lettres de |! porte auja 
style vaguement gothique, Elle est encore gr eviter" à mo- | “Industrie”, 


deste, plus étroite qu'une plaque de dentiste, mais 
\ 2lle n'en évoqué pas: moins un siècle d'histoire et 
l'une des plus mervellletisés sagas der Car, 
les dix lettres forment le mot Dorckestef, nom’ de la 
* première locomotive canadienne et symbole des cents: 
unnées d'essor et de perfectionnenient qui ont fait 
le Canada d'aujourd'hüi, : 

Cette locomotivé;, qui tira entre Tapraïrie ét 
Sübt-Jeun, Qué, te -preurier-trainr- à peur sur | 
premier chemin de fer canadien, le Champlain and 
Saint Lawrence Railroad, partie constituante du 
Réseau Canndien National ‘actuel, À une histoire 
assez tourmentée. 


A cette pionnière manque tous lés perfectionne- 

‘ments qui font des locomotives modernes du Caba- 

. den. National ‘les inodèles de forcé et des chefs. 

d'oeuvre de mécanique, C'est une modeste machine 

qui chauffe au bois et roule sur des potiés très slin- 

ples. Ces déficiences lui causent un peu d'hümeur. 

Il lui arrive par exemple dé faire des bonds intem- 

—_. pestifs-sur-les rails 

« de fer, ce qui lui vaut bientôt le surnom de 

(Kitten), car elle parait. aux yeux des cnptempo- 

rains énjouée cousre un petit chat: Qu'importe! 

te rs PErrsmens même si elle tousse et éternue 

souvebtes fols, lés wagons Auxquels elle ent Attel£e, 

Elle convalne voyageurs et hommes d'affaires de 

r'atilité du chemin de fer, ouvre pour le Dominion 

une er progrès extraordinaire. Bref, elle joue 
en conscience son rôle de précurseur. 


. ferraille, 


"2e Sdigcté Bite: bee cctuienes 
à ouvrir Îles yeux et à repousser le 
communisme sos formé 


D rer au Pape 


PARIS == Le’ parti communiste | 
français a déclaré que l& condam- 
nation du communisme que vient de 
faire le Pape Pie XI éhajt une tenta- 
tive pour “empêcher la collabora- 
tion de tous les hommes de bonne 
le Souverain 
Pontife de vouloir prévenir “le tra- 
vail commun de la solidarité et de 


Le Pape à l'inauguratioh à la Cité 
du Vatican de l’exposition interna- 
tionale dea presse catholiqne, a dit 
que-le communisme était “une em- 
bûche pour la dignité individuelle, 
la sainteté de l'ordre familial, la 
sécurité de la communauté civile et, 
. per dessus tout, de la religion.” 

D BD 


Edouard VIII viendrait à 
-Vimy le 26 juillet 


PARIS — L'agence Havas annon- 
ce qu’elle tient de source bien au- 
tôrisée que” Sa Majesté le roi Edou- 
ard VIIL' viendra en France, le 26 
juillet prochain, pour assister au dé- 
voilement du monument géant. éle- 
vé à Vimy à la mémoire des meme «| 
Ja grandi 


QUES L'agence ponte ue Sa Ma: | dentale. 


coustreition. 


Maïs pendant qu'elle repose, 
une vitrine, lé réseau dont elle a tiré le premier 
train se développe, s'agrandit d'apports étrangers et 
finalement devient cinq réseaux fendus en un #oul, 
le Canidien, National, avec vrès de 24,000 milles de 
voles,. des ge go D messageries, des hôtels, 
| des bateaux, ete 


même, 

Et res directeurs mont pas oublié, ex, les mo- 
‘destes débuts, en juillet À 
de fer çnnadien. 
exfet de Ia Dorchester qui sera exposé cét été, afin 
À tent le monde puisse mesurer les Ein Lave: 


le hoycottage de cétte idée 
un “geste antifasciste.” 


te du sol, 


Le Négus soutient q 
pas Ii Finoé non Daÿe des 


SE 


savoir qu'avant son propg 
d’Addis-Abeba, plusieurs de 


Joliette, qui a hérité avet le nom l'es- 


prit aventureux de l'un des découvreurs fu .Missis- 
sipi, projette de relier sa ville à Lanoraie. 

, Nous sommes en 1 
faisait gafllardement sés vingt milles à l'heure. sur 
la: route Laprairie-Saint-Jean et mainteudnt très 
vieille pour une locomotive, Elle est épuisée. 
beau four. elle éclate et prend feu, . L'une des deux 
plaques de cuivre qui Porte es ne nom est fondue 
par-br-chieans Frtre-est jetée dans 


tard et la portera au Musée de Joliette, 
chsse- est dispersé, où vendue à.un marchand de 


La pimpante machine qui 


un.charmg ot 


-Fersonne ne -parle plus 4e ln Dorchester. 
simple, nom dans 


. bref, l'un des pins grands réseaux 
faisant. 


S00,.-Qu . premier cherain 
ls ont fait construire un modèle 


sé rendre 


cest Ke 


s ‘cent ans 


TATTS 


e—- 0 te Cup 


mes de stunt 

L'Italie cultive les . 
_ territoires conquis 

ASMARA — A l'arrière du front 
italien, tous les territoires occupés 
-par les troupes ‘italiennes ont été 
défrichés, Un nombre considérable 
d'instruments aratoires et de trae- 
teurs-est arrivé d'Italie-pour per- 
mettre la mise en culture immédia- 


- lses triomphes et ses revers, $es 


L'ensemencement des terrains est 
fait par les soldats au repos. 
© 


aucun Prenant 


LONDRES — Le FER 4 Haïlé 
élassié a téléphoné, de Jérusalem, 
à son ministre à Londres, Azas Mar- 
tin, que le gouvernement de l’Ethio- 
pie n’a pas cessé d'exister, IL à fait 


ses 
nistres et de ses généraux ont été 
former un nouveau: gouvernement à 
Goré, capitale de Spnres e Ocei- 


-| Fdifice Sinndard Trosts, 8248, rue Main 
Winnipeg 


C'est ninsi qu'elle est “achetée par 
Barthélémi Joliette, le fondnteur de la ville qui 
urd'hui son nom, mals qui s'appelait alors 


ve 


aie, en V4 


le Candida. L: 
prospérité de. tone-i1 dant Lait Luke 


UE ï FT 


UPS 


| mission- 
détretour pour quel- 
ques dans son pays natal, a 
bien faire à ses: ocnetriotie, 
dans causerie de FHeure catho- 
Aique, un rapide voyage au pays du L. 
Soleil Levant. \ on 
Causerie pleine de fraîcheur ‘et Hd 
dé poésie ét tout animée d'un + 
souffle ‘apostolique. On y appret 


jen quelques pages l'histoire du én-  : | 


tholicisme sur la térre japonaise, 
son lent ct difficile établissement, Li 
pro- 
grès actuels, ses éspoirs. : 

De nombreux auditeurs ont expri- 
mé le-désir dé posséder le texte de 
cette intéressante cnuserie. L'Ouvre 
des Tracts à oblenu de M. béger 
l'autorisation voulué et elle est heu- 
aa de pouvoir publier ce travail. à 
teur y à joint-en appendice une ‘| 


ÿ 

À 

À 
carte géographique et des nôtes his- À 
toriques, La couverture est ornée À 
d'un curieux dessin d'un peintre Ja- : î 
ponais, i 
Cette”brochure se vent 10 sous : À 
a) l'unité, à l'Action Paroissiale, ee È 
rue de Bordéaux,: Montréal. ; E 
[ 


PARIS— Le centenaire ‘de la mort 
« :grand savant 2 et dun grand’ 
chrétien ‘sera téléré, céfté année, 
à Lyon, I} s’agit d'André- Marié Am- 
père, physicien ‘et "mathématicien, 


né le 22 janvior TE &k. pret ü Mar- 
seille le 10 juin Î 


AVOCATS ET NOTAIRES. 
Noël Bernier ‘à Alexandre Dernier 
BERNIER et BERNIER 


Droit etvil, droit eriminel 
Municipalités, prêts, téstaments et 
règlements de suocentinns 


‘Tél. 98781 


BEAUBIEN et BENARD 


3. T, Benubien, CL L. H. Men b., Se. 
AVOCATS et NOTAIRE 
4. Fd, Hnoque Canadienne Be seed 
rél. 02824 


Pratique ménérale du Varoit 
Avoconta de la Banque Canadienne Na- 
tionale et de plusieurs Municipalités ê 


——————— 


L é 
Laurier-A. Regnier, LL.B. 
- * © AVOCAT, NOTATRE, ETC, 
: Pratique générale du droit, 
Ajustement dé dettes et ‘placement 
d'arzent sur fermes 
flee Union Trust. _ 
Tétéphone, 04707 


Bureau, 26 101 nés, mis — 


DR A. G. DANDENAULT 


205 Edifice KRESGE sta, Ave, du Portage 
pm du Magasin Kresge) 


Bureau, 20 067 “Résidence, 56,442 


 :Ÿ A ——— 


Dr. B.J. Ginsburg M 
< Spécialiste des 
188 VENSRIENNES, genito- 
urinaires et meute de la pere 
RTUUR j 
Avenue du PF 


« WINNIFEG,. 
r'éléphone: Bareanu, 06 


. Dr RITOHIE 
de 2 Fa BR 
1914, à htm à Bonlticé 
Téléphone 202 
Fleures de bureau: Van En pan 
En haut de ls pharmacié McRuer 


ns 
Dr £. J.JARJ OUR” 
; URGIEN--DENTISTE 


Te indolores. : 
ne env 


PORTE PS RES 


ceux 
-syntaxe. 


gnorent l'anglais 

à quel point notre 

tes. On l’a ‘dit très. justement, notre français 

ds de Deduelion. Les journaux, avec leur menu 
es 1e 


ers traduits où 


ent v’en les 
soit qu’ils ne se: révêlent pas 
toujours des guides, sûrs. ue : LA 


pre Nul:n’était mieux 
. Léon Lorrain, Le culte 


ré l'attention sur les dangers croissants -de l’anglicisme. Pu- 
liciste de la Banque Canadienne Nationale, il rédige pour sa 
piaison un bulletin mensuel d'une forme impeccable, —et Dieu 
sait si les “étrangers” sont chez eux principalement dans le 

* monde canadien-français de la finance. 
{nm Le petit livre pratique de notre distingué confrère est le 
<ouronnement logique de. ses efforts dans ce domaine de la 
réservation de notre langue. Il sera très utile à nos éduca- 


ualité, 11 sera accueilli avec non moins de faveur ,par tous 
: eux qui, soucieux d'améliorer leur langage, regrettaient de ne 
no à + avoir sous la main un auteur faisant vraiment autorité. 
vocabulaire est dressé dans l’ordre alphabétique et en pre- 
nant pour point de départ les mots anglais, ce qui. est la mé: 
thode la plus rene. 


M Lorrain admet que son‘recensement des Elrangers dans 
la Cité est incomplet. “I1 se rencontre toujours, dit-il, des mau- 
vais sujets qui échappent au coup dé filet de là police.” Les 
futures éditions de son livre, que nous souhaitons nombreuses, 
lui permettront de pincer les autres, 


Donatien FREMONT 


héanpesmnnisememnt 


: 
Non pas séparatisme | nomie provinciale.” Il faut re- 
mais décentralisation |*"\". bide 
‘ oilà, certes, une attitude 
| | mesurée, pondérée, réaliste, I] 
+ “ions rs heureux d'en- |Y a une-immense différence 
Use de M. Ph. Ferland, br. | nie a de rs nid 
lant avocat de Montréal. Heu-| violents qui, au lieu de réparer 
reux surtout de l'interprétation | les lézardes, trouvent plus sim- 
quil nous donne de la pensée! ple.de icter à bas tout l'édifice, 
Éc chef de l'Action Libérale | charpenté pour .des siècles mo- 
Natighile au sujet du sépara-! yenpant ui judicieux entretien 
: tismie, TL faut avouer que cer-|et les réparations -opportunes, 
taines paroles ,de ce dernier! Ajoutons, pour compléter 


nous avaient inquiétés. La let-| l'information de nos lecteurs, 
2: tre de M. Ferland les éelaire | que l'honorable M. Taschereau, 
. d'un'jour nouveau. premier ministre de la provin- 
Il semble donc que la décla- l'ce de Québec, s’est déclaré, lui 
ration de M. Gouin, à travers | aussi, résolument opposé à la 
ses prudentes réservés, signifie | rupture ‘de la Confédération. 
ceci: “Nous voulons rester | En cela, il nous a rendu un 
dans la Confédération, mais à | service signalé. BONIFACE. 
condition. qu'on nous y fasse | | DE dE 
une vie nationale possible ep. Depuis que ces lignes ont été 
respectant notre. àutonomie! écrites, le Devoir. nous apvorte 
provinciale. Si on ne nous ren-| le très remarquable manifeste 
dait pas cette justice, “alors, | de la Jeunesse Libérale Natio- 
mais alors seulement, il y au-| nale dont le président est M. 
-rait lieu de songer à cette sé-| Philippe. Ferland. Nous v li- 
paration” DR cn sons ce passage significatif : 
L'expression “pacte confé- “En 1867, nous sommes en- 
dératif tel que constitué” impli-!trés’ dans la Confédération 
que t qu'ayant de!sous une condition: te respect 
rompre brutalement et impru- | de notre autonomie... 
demment, ik y a des gigi 
à réclamer et à obtenir, et que! raux n'ont cessé,-par ne légis- 
nm réformes sont possibles par| lation centralisatrice, de s'y 
me--revision dela constitu-}tailler : de larges tranches. pi 
‘à co facilitée per une ehtente | Faut-il que Québec sorte de la 


cordiale, “ Confédération? Là n'est pas 
De son côlé, M. Ferland, bien | la question. Il faut qu'Ottawa 
rmé de | Ja pente À 


el 


intl 


e san, sorte de notre autonomie pros 
firme .que ce ee À-nous-d'y rester, à 


tion, | 


ité| troduire des i 


PR at 


truite sur le respect de l'auto- | d'assurer la conquête de n 


péchent comme les, au- 
gage courant est in-[” 


Pas 
ce temps, tous les partis fédé- 


Ju Vies 


nant} 


‘{ceptions, qui, € 


raphiqués, :de nouvelles, -d’annon- 1 


ms 
mariages mixtes. 
memes 


. S'il est un problème qui sus- 
‘cite de graves inquiétudes dans 
notre milieu, c'est.bien celui 
des mariages mixtes. Son! Ex- 
cellence Mgr Yelle, archevêque 
coadjuteur de Saint-Boniface, 
vient d'y consacrer une/Ampot- 
tante lettre pastorale .qui.,est 
reproduite dans cette page: El- 
-le: n’a pas besoin de cammen- 
taires. Nous en recommandons 
simplément la lécture attentive 
à tous. Si les conclusions d’or- 
dre pratique s'appliquent seu- 
lement au diocèse. de. Saint-Bo- 
niface, les considérations géné- 
rales qu’elle renferme :s'adres- 
sent à tous les catholiques. 
Tous doivent être... prémunis 
contre ce danger et--faire leur 
part pour le conjurer, mais 
c'est aux parents surtout qu’il 
appartient d’être sur leurs gar- 
des. 


A propos de | 


fonctionnaires. 


C'est un fait de constatation 
aisée que nous n'avons pas 
dans l'administration fédérale 
le nombre de fonctionnaires 
auquel nous donne, droit notre 
importance numérique. Le dé- 

uté de Champlain, M. HE, 
3runelle, l'a rappelé, avec: à- 
propos et en termes dignes à la 
Chambre des Communes. D’a- 
près lies statistiques qu'il. a ci- 
tées, la part qui nous revient 
sérait de 13,516 fonctionnaires 
et nous n’en çompltons que 
8,142. Du point, de vue de la 
rétribution, vingt-deux millions 
et un tiers devraient aller aux 
fonctionnaires de langue fran- 
çaise .et ils ne reçoivent que 
douze millions et demi. 
“Voilà une question de justi- 
ce. qui anpelle l'attention de 
nos représentants à Otlawa, 
Rouges, . bleus et autres de- 
vraient être d'accord pour tra- 
vailler à lunisson dans cette 
affaire primordiale. 

I1 existe un autre aspect du 
problème qui a son importan- 
ce, Dans certains milièëux poli- 
tiques: on semble croire que le 
Canada français, c'est unique- 
rent la province de Québec, et 


qu'elle a droit à toutes les pos. 


sitions dans les services publics 
revenant. au groupe français. 
Mais alors, quel cas fait-on des 
200,000: Canadiens de langue 
françoise disséminés dans les 
autres provinces? 

Ce-n'’est paë M. Brunelle, dé- 
puté de Champlain, qui: cher- 
chera jamais à les éearter de 
la table de famille, Ayant vécu 
près d:) vingt ans en Saskatche- 
wan-ayant ieipé aux luttes 
au’'y mènent nos compatriotes, 
il connaît à fond les Canadiens 
français de l'Ouest et saura 
user de son influence pour leur 
faire rendre justice. 


Immigration ‘ 


fort suspecte. 


— Depuis quelques mois il se 
i réssion très forte- 

près de M. Crerar, ministre de 
inunigration, pour faire in- 
is. au 
moyen de permis i 
cordés par le gouvernement. 
Un député montréalais, M. Jo- 
seph Jean, a obtenu la 
tion 


de 28 arrêtés ministériels 


” 

Le 

s'en-aller vers lesrégions rura- 
les du Canada poür y exercer 
un. métier .lenant à Fagricul- 


pérsonne, sauf 


ture. 


Cette ira gralio 


4 ë 4 LM: 


‘Une imr I 


Cr 


importante lettre pastor 


gs Lacie à 
“Pont pas ‘peur d'être 
ondus avec leurs rivaux 


: Que signifie cette 


pudeur du vocabulaire” chez!n exprimions 
Sosa Ge PAST | Deer Rens 


os amis de L 


D. F. 


e Son 


s / 


Excellence Mer 


Très Chers Frères, FLD 
: Notre-Seigneur à élevé à la: di- 
ghité de sacrement le contrat de 
Mariage entre personnes  bapti- 
sées 4). C'est par ces mots | 
PEglise-ouvre la partie de sa 
fislation qui concerne le mariage. 
Ellé veut. par là, d’abord et avant 
tout, affirmer le caractère religieux 
de l'umion de l’homme et de la fem: 
me-pour former 14 famille chrétien- 
ne. L'Eglise -ne- néglige rien pour. 
ineulquer. à ses fidèles, profondé- 
ment, ce Caractère religieux du ma- 
riage. Normalement les obligations 
du-mariage-se contractent au pied 
de Vautel; elles sont là, pour ainsi 
parler, enveloppées dans les béné- 
dictions et:les prières de l'Eglise; 
une Messe spéciale est célébrée 
péur les époux qui sont instamment 
exhortés à profitét de Cette occa- 
sion solennelle de leur vie pour re- 
cevoir avec ferweur la sainte: Eu- 
charistie, Le sacrement de mariñge 
grâces de courage, de force, de pa- 
tience requises pour remplir fidèle- 
ment les”obligations du mariage, et 
assurer à ceux! qui s'engagent dans | 
cet état de vie lé moyens de se| 
sanctifier mutuellemënt, tout “en 
servant, comme deS$ ministres, la | 
toute-puissance divine, dans l'oeu- 
vre providentielle de la transmis: 


-sion de la vie” (2); Pourquoi faut-il 


que - de nos jours un trop grand 
nofibre de catholiques semblent de: 
venus insensibles à ces préoccupa- 
tions de la sainte Eglise leur mère? 
Pourquoi ce besoïn de”-se marier 
pour ainsi dire: à ‘la dérobée, sans 
se préoteuper - du caractère  reli- 
uieux duimariage, en se défiant ap- 
paremment de l'Eglise et du prêtre 
auquel on ne recourt qu'à la der- 
mière minute? 


Je vous exhorte, mes Frères, 


à 


mieux comprendre vos intérêts, à | 


vous inspirer davantage du sens | Généralement les enfants imiteront 


chrétien, et à manifester plus de 
confiance envers l'Eglise. Votre eu- 
‘ré a tesoin, pour sé conformer com: 
plètement au droit canonique, et 
n'être pas obtigé de recourir à-des 
dispenses qui ne sont "pas réguliè- 
res, de connaître aû moins un mois 
d'avance l'intention que vous avez 
de contracter. mariage. 
Les mariages mixtes 

Sans insister davantage sur ce su- 
jet je veux aujourd'hui attirer d'une 
façon particulière votre attention 
sur la question très importante des 
mariages mixtes, 

L'article 1060 du Code de Droit 
canonique qui est la loi officielle 
de l'Église, s'exprime ainsi: “L'E- 
glise défend partout et très sévère- 
ment aux catholiques de- contracter 
mariage avec une personne baptisée 
qui n’est pas tatholique; un tel ma- 
riage est même défendu par la loi 
divine, s’il y a danger de perver- 
sion. pour la partie catholique -ou 
pour les enfants.” Mn 

Cette défense de l'Église catholi- 
que est généralement très.mal com- 
prise par nos frères séparés, et mé- 
me par un certain-nombre de ca- 


peu, de réflexion à qui possède. la 
foi, pour comprendre la 
cette loi. L'Eglise a le devoir, l'obli- 
gation absolue de veiller sur ses en- 
fants pour mettre à leur disposition 
lés moyens de salut que Notre Sei- 
gneur lui a confiés, pour éloigner 
les fidèles des dangérs qui les mée- 
nacent, pour les prémunir contre les 
occasions de péché qui compromet- 
traient leur salut, : 
L'Eglise est-mère 

Or pour faïre son. salut il  < 
er 


(1) Canoë 1012 


{ ra *> 


Motiqués. Tr soft cependant d'un de 


Christ. Cette étroite ünion .des 


pareillement le signe 


€) Pie XI, Enc. Casti Connubii. 
»: NA « 


animosité irraisonnée envers nos 
frères séparés, ni d'un esprit d'au- 
torité abusive. dans un domaine qui 
lui serait étranger, que l'Eglise es 
animée quand elle défend les ma- 
riages mixtes: c'est simplement par- 
ce qu'elle est mière, et qu'elle com- 
prend intérêt de ses ‘enfants, c'est 
parce. qu’elle les: 4ime assez forte- 
ment pour les prémunir ‘éontre 
leurs propres faiblesses, c'est. pour 
cela qu'elle leur défend dé”s'engager 
dans un état de vie qui les expose- 
rait à perdre la foi, condition-né- 
cessaire du salut éternel, 3 

Comment les, époux pourraient-ils 
travailler à leur sanctification réci- 
vroque, comment pourraient-ils réa- 
liser cetté union des esprits et des 
coeurs propre au mariage Chrétien, 
s'ils n’ont pas les mêmes convictions 
religiéuses, si dans leurs manières 
d'aller à Dieu, ils sont séparés par 
des croyances et des pratiques abso- 
lument opposées ? 

omMment pouéraient-his travail 
ler efficacement à l'éducation reli- 
gieuse de leurs enfants, s'ils ne peu- 
vent pas, en matière religieuse, tous 
deux affirmer la même chose, et ap- 
puver leurs affirmations sur l’exem- 
ple d'une vie éclairée par la même 
foi, et fortifiée par les mêmes prati- 
ques religieuses? | 


Danger pour les catholiques 

Le danger qui nienace la partie 
catholique, dans de telles eircôns- 
tances, est évident: il: faudra trop 
souvent.choisir «entre une :paix su- 
perficielle au foyer et la: fidélité 
aux exigences de la constience ca- 
tholique. La plupart du temps, on 
glissera vers la négligence. de la 


pratique religieuse, puis dans Ja me- 


sure où l’on cessera de recourir aux 
sourcés de la grâce; on s’enfoncera 
dans les ténèbres du doute, de l’in- 
différence pour arriver parfois jus- 
qu'à © la perte complète, de Ja foi. 


la négligence de léurs parents, ou 
s’autoriseront de la divergenec de 
leurs idées religieuses. pour se, Inis- 
ser aller .à l'indifférence en tout ce 
qui concerne les devoirs envers 
Dieu et les intérêts de la vie futu- 
re, | | - 
Pie XI, dans l'encyclique Casti 
Connubii, résume ainsi ces vérités: 
“Is risquent leur salut éternel, ceux 
qui s'engagent témérairement dans 
les unions mixtes, dont l'amour ma- 
ternel et la maternelle. prévoyance 
de l'Eglise : pour des raisons très 


graves détourne les siens, Si l'Egli. | : 


se, quelquefois, pour des raisons de 
temps, de choses, de personnes, ne 
refuse point de dispenser de ces 
sévères prescriptions (le droit divin 
étant sauf, et le péril de-perversion 
ayant été écarté dans Va mesure-du 
possible), il arrivera toutefois 4dif- 
ficilement que l'époux catholique ne 
subisse de ce genre de'mariage au- 
cun détriment. 11 n'est pas rare qu'il 
en résulte pour les enfants de dé- 
plorables défections religieuses, ou 
du moins un glissement rapide en 
ce qu'on appelle l'indifférence reli- 
gieuse, si proche de l'infidélité et 

re Ajoutons que TES "ra: 
riages mixtes. rendent. beaucoup 
plus difficile: cètte vivante -unani- 
mité : qui reproduit le mystère de 
l'union ineffable de l'Eglise avec le 


coeurs, en effet, sera difficilement 
réalisée, qui- étant le signe et la note 
de l'Eglise. dû Christ, d être 
de gloire 
ef l'ornement dù mariage chrétien, 


Car Île lien des coeu se rompt 


quani interviennent dans les choses 


’ - , 
faits : viennent 


pour la 
malheureusement 
partout, chez nons comme ailleurs, 
torroborer les appréhensions qu 
tout à ‘l'heupé. 
-blus fayéra- 
bles, les statistiques ac une 
défection de 50% parmi les”’enfants 


issus de mariages mixtesyet ces-d 


fections atteignent :d certains 
milieux jusqu'a 80 1° 90%. 1 

I n'est donc pas surprenant que 
Ja loi de l’Eglise{3) fasse. une obli- 


tion aux prêtres et. aux évêques | qui 


détournet-par tous les moyens en 


leur pouxoir, leurs, - fidèles des 
unions mixtes. Nous sommes res- 
ponsa de vos âmes devant Dieu, 


et nôus manqueriôns gravement à 
nofre devoir si nous ne tâchions de 


ous protèger tous vontre les dan- |: 


gers qui menacent votre: foi, Gette 
responsabilité - nous. la ressentons 
vivement surtout vis-à-vis de ceux 
qui manquent de clairvoyance chré- 
tienne, parce qu'ils souffrent: d'une 
insuffisance de foi vivante, 


‘ Conditions de dispense’ 

C'est. pour n'aëquitter de ce gra- 
ve devoir que je vous rappelle au- 
jourd'hui ces vérités, et que je veux 
vous dire les conditions absolument 
requises pour qu'une dispense de. ma- 
riage mixte püisse être validement 
accordée, Ces conditions sont au 
nombre de trois, (4) 


1, Il faut des raisons justes et gra- 
ves, j res 
2. La --partie ‘ non-catholique. doit 
s'engager à éloigner de la partie 
catholique tout danger concer- 
turs époux doivent s'engager à 
faire baptiser et à élever dans 
l'Eglise catholique tous. les en- 
fants qui naîtront de leur maria- 

ge. 

. L'autorité qui accorde la dispen- 
se soit avoir la conviction prati- 
que que ces engagements seromt 
observés. j « 


Quand J'une ou l’autre de ces con- 
ditions fait défaut, on ne peut ob- 
tenir la dispense - et si la. dispense 
était accordée elle serait nulle, 

C'est l'autorité qui accorde la dis- 
pense qui doit juger si les raisons 
exposées sont graves et justes, eu 
égard à l'importance des intérêts en 
cause. ; k i 

Fréquentations 

L'attachement mutuel auquel on 
est arrivé par des fréquentations 
qui n'auraient jamais dû être eom- 
imencées, n'est pas une raison grave 
et juste, La défense de l'Eglise porte 
aussi sur ,ces fréquentations: quand 
il est gravement défendu de se :ma- 
bier_à une personne non-eatholique, 
il est aussi gravement défendu de la 
fréquenter en vue du mariage: 

C'est avant de commencer : ces 
fréquentations, avant que Je coeur 
soit pris et l'esprit aveuglé qu'il 
faut se renseigner, et savoir si on 
se trouve dans les circonstances of 
l'on pourrait invoquer une cause 
grave et juste en faveur d'une dis- 
pense, avec quelque chance de l’ob- 
tenir, P' f 

, Raison insuffisante 

La menace d'aller. se marier de- 
vant le ministre protestant - n'est 
pas non plus uné raison qui puisse 
être considérée. comme-juste par 
l'autorité ecclésiastique: aytant vau- 
drait considérer la loi comme non 
avenue, s'il suffisait pour en être 
dispensé de prendre une attitude 
d'insubordination, en jugeant soi- 
même son propre cas. Îl sera inutile 
à l'avenir de nous donner de telles 
raisons... EX” Me 

D'ailleurs 1e martage que l'on ten- 
te dé contracter devant un ministre 
son-catholique, est nul pour un €a- 
ble d’un péché:très grave et 
l'excommuünication . (6),. c'est-à-dire 
la séparation spirijuelle des autres 
fidèles et la privation des biens que 
l'Eglise distribue à ses enfants. La 
ième peine est encourue par. un Ca: 
tholique qui ferait baptiser, ses en- 
fants par 4n ministre protestant -o0 

i, volontairement, les ferait élever 

use institution protestante, 
L'absolution de cette éxcommunica- 


: {Suite à la page 8) 


Cf a 


(3) €. 1064. 
(4) GA06 
C8) RE mr eq 


foi vive et d'un amour ardent": 


-ple canadien: 


lium le. 24 février 1927;.créé €ardi- 


igieuses” de . 

np den Clone de 8-Bens 

teup k 
pui signalait ainsi, le ter octobre 
1910, la première ‘venue, à pe à ( 
RS one Pre CTP te. 
dinal Vincent Vannutelli, légat du 
Pape, au congrès Eucharistique. 


un véritable succès, On 

qu'elle jaillissait du coeur et de l'& à 
me d'une population remplie d'une * 
(Les Cloches de  Saint-Bonifaos 
octobre 1910.) : Le 
C'est le 7- juin 1880, — 50 anse 
mois prochain, — que le ÿ 
cardinal catindien fut créé membre 
du Sacré Collège ‘rontain, et Fon al: 
mera peut-être avoir les notes sub: | 
vantes, qui ihtéressent tout le peus 4 


1. Son Eminence lé cardihal, sl 
zéar-Alexandré . Taschereau, né. 4 
Sainte-Marit'de Beauce, P, Q, le 
février 1820. ordunn prêtre le: 
septembre 1842, élu archevèque de 
Québec le 27 décembre 1870, sacté 
le 19 mars 1871, créé cardinal de lù 
sainte Eglise, du titre de Sainte-Mm 
rie de la Victoire, le 7 juin 1886 et. 4 
décédé le 12mwril 1898: ; ; 0 © 

2. Son Eminence le cardinal 
Louis-Nazaire Bégin, né: à Lévis, . 
P. Q. le 10: janvier. 1840, st 4 
prêtre à Rome, dans la basilique 
Saint-Jean de Latran, Île LE pe 
1865, élu évêque de Chicoutimi le 

er octobre 1888, sacré 1e 28 0c10bN 
1888; dans. la basilique de Quéhet; 1 
archevêque de Cyrène et ee + 

de Québec, le 22. décembre 1891; 
“cum futura suecessione” ; 1892; 1 
nommé administrateur du, diocèse 
le 3 septembre 1894, devenu arche 
vèque de Québec -le 12 avril 1898, | 
créé cardinal de la, sainte Eglise, 
du titre des SS. Vital, Gervais #t 
Protais, le 25 mai 1914, décédé le 18 
juillet 1925, hé 

3, Son Eminence le cardinal Raÿ« 1 
mond-Marie Rouleau, OP,--né à 
Visle-Verte, P, Que Goavril. 180 | 
ordonné prêtre à , en à 
le 31 juillet 1892; éla évêquerde V. 1 
leyfield. le 9 mans 1923; sacré le Re 
mai suivant, dans la cathédrale de 1 
Valleyfield; nommé -aréhevêque de 
Québec-te-9 juitiet-1926:-introniséte- 
8 novembre suivant; honoré du pal- 
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nal de la sainte Eglise, du titre 
Saint-Pierre in Montorio, le 19 
cembre 1927, décédé Je 3 mai 1938 
4. Son Eminence le cardinal Jean, 
Marie-Rodrigue - Villeneuve, OM 
né h Montréal le 2 novembre 1 rr 


ordoné prêtre le 25 mai 1907; 
évêque de Gravelbourg, Sask., NT 
juillet: 1930; sacré à Ottawa, le # 
septembre 1930; intronisé dans 
cathédrale de Gravelbourg, le 
septembre; promu archevêque 
Québec le 28 décembre 1931; intro: 
nisé le 24 février 1932; créé cardi- 
nal du-titre- nte-Marie des 
Anges le 18% mars 1933. j 
= — 2-0 4-0—— 


Wie 


Extrait de la critique de 
PROVENCHER ET SON TE 
par le Frère Memorian dans THB: 
CANADIAN 'HISTQRICAL REVIEW, 

“The, book weaves the story 
Provencher into £he story of 
West, making Ît:an integral part d 
it. Then there is à frankiness of a 
proach, in questions where chu à 
men are concernéd, that la. 

LIL) #08 LL 
minimize the difficulties 
Abbé Belcourt for the bishop 
through the years. The part 


Coll TE, F 
ouis le est le gagnant de. réconfort, une foi plus vive et les 
a médail of par l'Uni-| faveurs surabondantes du ciel. 
sité à l'élève qui a le mieux réus-| Le dimanche, 24 mai proéhain, 
"dans les examens de quatrième | Son Excellence Mgr Yelle, Archevé- 
Année au Cours des Arts, : ique_coadjuteur _ de Saint-Boniface: 
M: 15 $ er: viendra lui-Même bénir et ouvrir 
roisième année, Maurice Bélan- | solennellement ce Sanctuaire à la 
‘ser, 880,00; deuxième année, Gérard | Vierge, 
ienne, 00, (par erreur, un! Nous avons l'honneur d'inviter 
... atitre nom à été d'abord annoncé);|à cette solennité toutes les person-. 
première année, Claude Sumner, | nes de bonne volonté, 
L i k ù Nous voudrions faire de ce r 
I ya longtemps que nôs univer-| un jour fe gloire à l'honneur de! 
attendaient le facteur qui li-] notre Mère Céleste, que nous nt-| y __Ay fétour à la Grotte, avant dé 
t lé bulletin d'examen, Enfiu,! mons tous tendrement, ainsi qu'un | à disperser, chant en commun dit 
est arrivét Consolations à nos! jour de manifestation grandiose de! «Cred5" de la Messe Royale de 
vingt-neuf collégiens insérits à l'U-| notre foi catholique, La coopéra- | Demout 


dire l'expression simple et enthou- || 
siuste d'une foi vive et confiante, et 
vaincre le. respect humain, cel 

“deviendra -un succés foujoürs gran: 


1.-—À 8 heures: Réunion devant la 
‘Grotte. Après, la procession pen- 
dant laquelle chacun porte un 
flargbeau aliumé, en chantant--le 
cantique de Lourdes “Ave Maria”, 


 Ÿ Aiversité Tous ont obtémir la mo-| tion généreuse: de-nos paroisses -ca- ; ; 
EE pi renne requise pour la promotion! _|tholiques des environs en present PE... mé sr rs bn à chants et 
ah A. a on age et heureuses | le succès. dist bé pouce Les Per: : 
+ =... acances ; Daigne la Vierge Immaculée ac- rs 4 
EE à Fe mr cepter ce nouveau Sanctuaire que eo gage 5 sous sur les lieux mê 
4 Pèleri Sainte-Anne | nous lui offrons avec.filial amour uge + 
FU Pie ; ce #5 ét accorder la santé de l’âme et du} N. B.—"On. servira un léger 
th e M upre, corps à tous ceux qui viendront s'y 


agenouiller à ses pieds! 


Es dans le soubassement de l’é- 
LES PERES CAPUCINS Li 


glise toute proche, entre 5 et 7 h. 
du soir. F 


ÿ % C'est le 28 au soir que le groupe 
6 pélérins recrutés par tout l'Ouest 


Canadien quittera - Winnipeg. Les 
ler seroht dirigés par M. l'ab- 
d'Eschambault, Déjà une cin- 
miaine de pèlerins ont donné 
noms. et 1 semble. qu'un cer- 
fin nombre d'autres vont $e. join- 
Fe à ce groupe déjà imposant. 
a 
Vus 


"Visiteurs distingués 


hat 


A. l'hôtel de ville 

Ayant considéré que les grandes 
routes sont ‘une source de progrès, 
lé éonseil à décidé de ne ménager | 
aucun effort pour ténir en bon or- 
dre celle de Springfield, afin d'arri- 
ver, avec le concours des autres mii- 
nicipalités intéressées, à la rejoin- 


gisseur éclairé, a présenté deux piè- 
ces d'un acte chacune, Les interprè- 
tes de “Lui, Ellé et Belle-Maman” 
furent: MM, Gilles Guyot, Ludovic 
Patenaude, Mme Renée Sainte-Mna- 
rie, Miles Claire Carignan et Louise 
Thibault, “Un Baiser sur le Front”; 
MM. Oscar trépanier, Arthur Gloux, 
Honoré Laflèche et Léon Mercier; 


: DAT" Ter , Mme Renée Sainte-Marie; M Y- + : 
es Frères de la Société de Marie, le M : ab tin ii % RE dl de di ere arr 

CPE ent à s monde Marchand, nt, S Mä-| Trans-Canada à 

é ‘de l'institut Collégial Provencher,| rie Boivin et Jacqueline Deniset: Es à il , dé à 
4 honneur de recevoir deux dis-| accompagnatrice, Mlle Denise Gu- Mass SUR age ie. 
tingués membres de leur ordre, ; supp'émentaire pour. le palement 


le | y sel: ion: at s y! 
yot: Déclamation: Mme_ Robe rt Jo des taxes consolidées. ERA 


Rév--Pére- Joseph Somg-SM de! Bert: . = 
PETITES NOTES 


Nivelles, Belgique, assistant du Su-| 
rieur Général, ef le Rév. P. Jo-! .. SN LS 
pratat SM Pégvincial de Cane. | dienne a participé. à ceprogramme 
reibere  EUN \ | par des morceaux exécutés 
des E “Un ; . | rs | 
ss ver our dirigé ar Les | dextérité et charme, sous la diree- 
eme à igée ‘par les! ® ue 
Ê Pr . , [tion de M, W. Cramp. 
Frères de'la Société de Marie, à! : iche, M 
Sainj-Jean-Baptiste. i Le présic ent de a branche, M. 
; Le Rév, P. Jung est né eñ Alsace | #on Michel, dans, une allocution 
ê €! à fait ses, études à Besançon et! bien sentie a, remercié l'auditoire, 
È ; äris, où il fut ordonné, Le Rév. Pé- les artistes et tous ceux qui ont con- 
= 4 è Ei réside à; Kirkwood, Mo., Mai- iribué au succès de la soirée. 


L'orchestre de la Légion Cana- 


Miles Marie-Josèphe : Mager * 
Flore Poitras recevaient à un thé 
dimanche après-midi, au domicile | 
de Mile Mager, en l'honneur de Mile 
Simone Huot., La table était égayée | 
de fleurs estivales aux tons TRE | 
et de hautes bougies assorties, Mmes 
Adolphe Huot et J.-B."Poitras, Miles 


son mère de la Société de Marie | Da ns ke Eugénie Dubué et Aïtberta Bernier 
. pour le Cañada et les Etats-Unis. Les propriétés vendues | ont servi 1@ thé, aidées de Miles Léo- ||] 
PTT tree pour taxes ni£ Poitras,. Solange Jodoin, Lucet- 


te. Bougard, Agathe de Montigny, 


Fabiola Gosselin et Albine Béchard, 
, LL * La 


} Dames Auxiliaires des Ré-| 
| ‘  servistes i 
DA Lérion-Canadienne-BE-S-E- 


| Le trésorier de la ville de Saint- 
| Boniface fait, préparer en ce mMo- 
: ment :la liste des propriétés sujettes 

Le dérnier concert de la saison! à être vendues pour taxes arriérées,. 
donné lundi dernier à l'Institut Col. | La vente sera tenue très probable- 


%e Adolphe Huot recevra à 
l'heure du thé jeudi en lhonneur de 
sa fille, Simone, dont le mariage a- 


dcmmratbnnteenn 


tégiat Provencher par les Dames | Ment le 6 juillet. vos Je 7 Jean-Marie Vives Au- 
As) . er x _ Ne ra lieu la semaine prochaine. 
Auxiliaires, sous la présidence de Toutes les propriétés : dont les . + re 


ie J.-B. Burgoyne, a remporté un|taxes ou partie des taxes de 1934 

illant succès. 11 ne fait aucun dou- | n’ont pas été payées sont sujettes à 

te que le but que poursuivait le co-| être vendues, Si ces taxes sont pa- PL PE x :e 

Yhité organisateur de cette fête a été! vées avant le 6 juin 1936, les pro- | de Saint-Jean-Baptiste, sont partis 

pleinement atteint, Notre bien vive | priétés seront biffées de la liste. [pour Québec es ls assister ont A | 

:. æeconnaissance aux organisateurs et! ES unie 4 Or reHgleus-de ur FHERFS} 

aux artistes-pour- teur concours pré- | l rovinciale du Bon-Pasteur de Chi- 
cieux. ” “ coutimi. 

M, Camille Sainte-Marie, en ré 


M. l'abbé Clovis Saint-Amant, de 
Lorette, et M. Georges Saint-Amant, 


Nul mérite, nul talent ne peuvent, 
| tenir lieu d'un bon coeur. . ‘ 
Mme DE GENLIS À , 
| M. et Mme Bernard. Goulet, d'A- 
| mos, P, Q., reçoivent des félicita- 
|tions à l’occasion de la naissance! 
‘[| d'une fille: 


’ s + .: È 
uyau a arrosage - - Dpecil 
Wpôtier, plissé,.une épaisseur, le pouce, 5 c, 
M pouce, plissé, une épaisseur, le pouce, 7 c. 
Jeu dé raccords, 30e, Lance, 35e, 
U n'en reste qu'une quantité limitée, Profitez de l'oécasion 
et achetez de bonne heure, 


M Æ t 


Jodoïn annonce Tes! 
| Hantsilies de sa fille, Eva, avec M. | 
| 
| 
| 
| 


Robert Cook. Le mariage aura lieu | 
le 20 juin à la cathédrale de Saint- | 
Boniface, | 

. . 1 


_St-Boniface Hardware Co., 


ns | Saint-Boniface 


ji é s 1! 
| M. Donat Savoie est retourné à | 


Fort Frances, Ont, après avoir vi- | 
| sité ses parents, M. et Mme, Fred, | 
| Savoie, ete 

R —— En. dis —— | 


Tiers-Ordré de . | 


129-131, avenue Prévencher 


Saint-François 

N. B, — 1: Ce soir, 20 mai, a lieu | 
la réunion des Novices, | 
2: On trouvera ailleurs dans ce| 
jourgal l'invitation à tous d'assister 
| AUX fêtes FoTIeunses de 4 béné: 
diction solennelle de la Grotte de 
| Lourdes par Mgr Yelle, archevêque 
| epadjuteur de Saint-Boniface, Les 
| Frères et les Soeurs Tertiaires $e 
sentiront spécialement obligés de æ! 
pas y manquer, Vu que ce sont leurs 
Pères qui organisent cette fête el 
ce, sanctuaire en l'honrieur de la 
Patronne principale de notre Ordre, 
l'immaculée Vierge Marie, Mère de 
Dieu, 


| Sainte-Anne de Beaupré, Québec 
| _ le 28 mai prochain 


marie A PRIX TRÈS RÉDUIT 


Grand Pèlerinage 


E L'abbé Antôlfe D'ESCHAMBAULT. directeur spirituel 
 Hérpris amples renseignemerits, adressez-vous à 

3 D. L'Agrars de Voÿahes 
 D'ESCHAMBAULT LTÉE 


Prôvencher St-Boniface, Man. 
Téléphone 204 520 | 


22" PRAGUE JF S5 


| Nous voici au 5e article du Cha- 
pitre IL. Il y est question de là 
confession et de la communion. 

De la confession mensuelle 


Le 
“ 


# 


avec | QUI 
et | MI 


Le perfectionnement “‘Sav-A-Step” 
et autres nouvelles particularités ren- 
dent cette magnifique nouvelle 
““Stewart- Warner’’plus spacieuse, plus 
facile à employer, d’un fonctionnement 
moins coûteux. tra es 


. { SAV-ASTEP snaps instantly into 
‘| hangers on refrigerator door if you 
” prefer it there—automatically making : 

| rear shelf space as accessible as front 

space Le 


lit 
| 
| 


ee ' DOTE E rw 
Warner” que vous pauyez possé-. 
der aujourd'hui aux conditions 
les plus faciles que nous ayons ja- 
À mel) br 


Construite pour vous accommo- 
der, cette superbe “Stewart-War- 
ner” est différénte du tout au 


A-STEP lifs of its binge: 


out instantly—carries everything for a 


nn & i . 


- 4 H d ? 1 C ALLSS à 1h74 ” 
ments selon vos goûts, atteindre ‘Tiray”, létagère. dissimulée qui 


hol ëxi to the kitchen table at : À : n ‘ 1 \ à 
de or ds the current wasted by les moindres recoins des étagères  apparail au simple ‘touther.., 
répeited opening of refrigerator @ et travailler avec le minimum  “Tilt-A-Shelves” qui se réplie . # 

es gs d'effort. * ; pour faire place aux grandes bou- | ‘4 


Ce -“Sav-A-Step” est un événe- 

:- ment-important pour les ménagè- 

res. Il tient à portée de la main 
les aliments les plus usuels. 


teilles ou gros paquels.…. le nou- 
veau contrôle congélateur -illumi- 
né,., et nombre d'autres, 

Mais ce qui l'emporte sur tout: 


s'efface pour vous laisser attein- 
dre les coins d’étagères les plus 
reculés … 
ment jusqu’à votre table de cuisi- 
ne, vous permettant d'emporter 
en ‘un_seul voyage tous les ali- 
ments d'un repas. :. 


se transporte. facile- . 


et se replie 


nous vous offrons celte nouvelle : 


à des condi-. 


“Stewart-Warnr” 
tions de paiement exceptiènnel- 
les; D'après notre nouveau systè- 
me ‘de. paiement, vous pouvez 
vous procurer sans tarder cette 
magnifique glacière el verser des 


7 EA pépte pd ‘ 
|est revenu à l'antique usage adop-| à 5 PRO 9 ms à-Pigeon- Lake, Man., à l'âge Autrefois de Martel & Dufault 

: ; sr RE à + M.#ierre-Georges Roy, docteur ès . ———— ———— ——— k 

té au XIlle siècle, par les: statuts de t r  hnwlee dé La LA T7 no SRE Taché et Dumoulin, #t-Honiface 
Capistrano,:. qui déjà Hnposail la | letiros, MSC. chevalier 66 ln Le TAéphONeS: 

" Tr Û | gion “d'honneur et archiviste de la Bureau, 202 505 ** és, 204 309 
confession de tous les mpis. | Entre : 


dr à "Les Tértiaires eanfessergnt leurs! paraître; par elle surtout la vêrtu | fouraiure de balles dum-dum . aux 
am î| Léchés chaque mois.” Après avoir|se. fortifie ‘singulièrement. C'est| troupes éthiopiennes, 144 * 
‘ 4 sh LA, ge AE ter ‘ * se L PTE FN à 1 

1 pi de Er cp F0 ET PA 

ÿ NN On PE RE DA MES A SEE D PAT PR 

W. we ete LAS 2/5 Lt qe M se ve à write. 4 Tue Len es sans 


- sur la porte si vous le préférez là. 
Ge n’est là qu’une des nombreu-’ 
ses commodités de la “Stewart- 


| Endsons Day Company, 


INCORPORATED 2%? MAY 1670. 


mensualités très môdiques. Ren- 
seignez-vous et voyez aujourd'hui 
la nouvelle “Stewart-Warner.” 


SLID-A-TRAY slides out or back at 
a touch—holds almost a shelf-full of} 
food at. once on tip-proof diamond. 
grid shelving—frees vour hands for 
réarranging, etc. 
(III 
| jt 
| 


| ll 


All |! 
HU 
Il Il 


dit. comment il faut éviter le. mail! pourquoi l'Eglise la. recommande a-| de 70 ans. Service et sépulture à 
par le renonceinent au luxe et aux | vec fnétance, ‘‘* Saint-Frunçois-Xavier, Lui : "vi 


plaisirs mauvais, après avoir tracé | RE PPS ne Sy PES 
la voie pénitentielle, la Règle entre | Société canadienne 
dans le vif de la vie chrétienne, en | d'histoire de l'Eglise 


pourvoyant à.sa restauration el à | : g 
son entretien, La première. abliga- | QUEBEC -_ Ta Société Canadien- 
ne d'Histoire de l'Eglise Catholique, 


tion, indiquée par elle, concerne le | 
sacre €. Pénitence, établi par ‘ : ! : 
sécroment de. Pénit : J réunie en congrès, à Québec, à fait 
Kes élections, 


Notre-Scigneur pour restituer ef aug- 
nter la grâce. La législation pri ; Ha 
metre dit Gui RS M. l'abbé Edward Kelly, de To- 
she la a pes a ” | ronto, devient le président de la 
Société. "(Un article de la constitu- 


par an, la nouvelle en impose dou- 

Û Ù ! : s,. Conscient des |. 7: Per » 
res jo Fr X{II k- gé tion veut que le président soit al- 
2v pts ours ae \ JUS | tepnativement de langue française 
qu'il fallait exiger davantage et il " 


let de langue anglaise). D? = 


vent, sa femme, trois fillés et TI 

fils. : ! 
Vanderelst, Sylvère, 54/4, rue St- 

Jean-Baptiste, Saint-Boniface, décé- 

dé le 13 mai à l'âge dé 68 ans, Lui 

hi sa feuune, un fils et une 
v, 


Thefrien, Mme Honoré, de Thi- 
baultville, Man., décédée 1e 13 mai, 


Lui survivent, trois filles: Mmes C, 
Lacasse, Hudson, Ont,, G Carroll, 
St-Jean-Baptiste et L. Gagnon, St- 
Boniface: huit fils; Joseph, Alfred, ! 
Alphonse, Henri, Paul, Georges, E- 
wile et Arthur, 


Saint-Denis, Ambroise, décédé te 


CHARLES DUFAULT, Prop 


province, a été élu premier vice- r 


MÉRESE TE 


II —: Elle ést un minimum | président de la section française, 2 'GRA vrem 
La confession mensuelle peut suf-|. M l'abbé J, B. O’Reiliy a été. élu : | CHAUD 
fire à la généralité; elle ne répond | socond+vice-président de l'exécutif |} : ; 


cependant pas ‘aux besoins spiri-| 4 président de la section anglaise 
tuets;-ni-aux aspirations légitimes: 4e js -snetété Sept 
de beaucoup, Lé chrétien ordinaire | Dans: les séctions, deux -change- 
s'en contente, mais les fidèles dési-| snonts. seuleient ont été faits: M.] 
reux de tenir formk dans le combat, | Séraphin Marion, docteur ès lettres 
d'avancer dans la vertü, de gagner} ét président .de la Socité des Con 
les indulgerices, aiment. à #e con-| férences de l'Université d'Ottäwa. a 
fesser plus souvent, tous les huit ou |.éjé nommé secrétaire de la section 
quinze jours, par exemple. La <on-!| française et° M. W. H. MeGuire,.sé- 
fession. fréquente est très utile; | nateur, second vice-président. 

dans certains èas même elle devieit| Le patron honoraire de lx Socié- 
nécessaire, alors qu'il faut. lutier!1é6 est, Son ‘Emnisence le cardinal 
contre des tentations” violentes ou! Vigiençeuve. 

triompher d'habitudes invétérées. ! | 
Elle purifie, elle détache du péché et} LONDRES —-Oh’lient dé bonne 
fait pa LT ‘ liberté m1 par | source que le gouvernement projet: 
elle; les Par AL LE 1 Paré Va | te de répondre à des accusations | 
violence et #° > gris jusqu'à dis-| que .l'alie réitère au sujet de Ja! 


D. r 


(Vis-à-vis l'hôpital) ds 


DESJARDINS 


hr TRE 


t 


“ 


seule comporte l'envoi d'un ca- 
 déau, Z. Oui, 1 } “est très 
bonne Comme Jaxatif. 3, La pe- 
tite camomille., des champs calme 
les douleurs de l'estomac et acti- 
ve la digestion, On l'emploie aus- 


et ré si pour blondir les, cheveux, et 
D ; faites : s comme infusion pour les yeux: 
# . vous i Cette plante ne croit pas au Ma- 
il n'y X x A 


Merei — Pour ce voyage de quin- 
zé. jeurs à la Côte du Pacifique, 
“émportez un manteau de voyage 
ou costume chaud, une robe élé- 


à Biondinotte* de 20 ans = Depuis six!  gante, deux petites robes. L'hu- 
4 . mois, vous sortez avec un ami de!" midité * y est plus grande qu'au 
—ù— ” votre âge, en mesure de s'établir. Manitoba, Si vous y êtes sensi- 


5 11 semble très épris, vous rappor- | 
Ù te-les éloges que chacun fait de |: : 


Quand ils ouvrent 
. leurs ailes 


J'ai lu, ces jours derniers, dans- 
Canada, un très joli article de Ma- 
dame Odette Oligny: Quand ils ou- 
vrent leurs ailes. Le rôle de la mèé- 
re;-à lépoque difficile où les en- 
fants, devenus des adolescents, veu- 

+ lent s'emanciper, est compris et dé- 
érit avec l'intelligence d'une femme 
et un vrai coeur de maman. 
à En le lisant je me disais que, mè- 
=! -mme-quand-la-mère-est-à-la-haute 
de. son rôle, elle n'aura un plein 
_suiecès que si le père à son tour de 
“vient le conseiller et l'ami de ses 
enfants. * 
Au Canada on ne parle pas assez sa 
la collaboration du père dans lé- 
. - ducation des énfants, et l'on consta 
te que, trop souvent, les honumues se 
désintéressent complètement de cei- 
te-tâche qu'ils devraient parlager 
avec leur femme, 


ce, 


ORARERE RENTRER 


M.-G. 


dé bon exemple constant. 
N'oublions pas qu'élevér les én- 
fants, c'est recommencer sa propre 
édtication. Les petits imitent ce 
qu'ils entendent. À six ou sept ans 


jugements sont 'absolus. 
Recommander: à& l'enfant d'être 
poli, patient, complaisant, toujours 


que pas soi-même la politesse, le 
caline, le dévouement et la plus 
stricte véracité. 

Elevés dans un milfeu (avoit 
où les parents pratiquent ce qu ils 
ensé L ol pu ol ILES... CE 1er 
coéur le respect et la confiance qui 
inspireront la grande influence né- 
ccssaire au momeñt où, comme le 
dit grarieusement Madnme Oligny. 
“Us ouvrent leurs ailes.” 

Le père qui a suivi son fils devine 
facilement quand une causerie sé- 
ricusé avec lui est utile. 

Supposons l'orcasion d'um mau- 
«vais bulletin. Au lieu de s'emporter, 
Îl parle gravement et amicalement 

Ils prétextent les affaires sérieu-| avec le jeune paresseux. Il lui fait 

# ses... mais Ja formation morale et | voir le temps perdu, son avenir -en 
l'avenir. des enfants n'est-elle pas | jeu; il fait appel à son coeur: com- 
une affaire, séruse ? | ment! ‘lui travaille sans répit ‘afin 

Le rôle du père, op souvent, se ue ses enfants acquièrent de l'ins- 
borne à gâter les petits: quand il est truction, et son petit garçon semble 
dé bonne humeur, à tes rabrouer|Piéliner son dévouement et-le mé. 
et à les punir à tort et à travers priser? 
quand il est de mauvaise humeur. 

Heureusement il y a des excep- 
tions à cette vilaine règle générale! 
, Le père intelligent et conscien- 
cieux s'intéresse, dès le début, au 
développement intellectuel et moral 
de ses enfants: il y apporte son jù- 
gement et il accepte ses responsä- 
bilités paternelles. x 

Feu-de jeunés hommes y pensent 

- sérieusement quand les bébés ‘sont 

tout petits. 

Plus tard, quand le caractère et. la 
conduite des enfants les désappoin- 
tent, ils entrevoient l'avenir et s'en, 
inquiètent. H ne serait phs trop tard 
pour se mettre à l'oeuvre, mais ce 
demi-réveil ne_les porte, souvent, 
qu'à gronder et à faire des menaces 
vaines, ce qui ne remédie à rien. 
IL s'agirait d'abord de comprendre 
l'enfant, de l'étudier et de chercher 


Mais il ne le laisse pas s'éloigner 
sous celte impression triste, 11 le 
suggestionne: il sait que l'enfant, 
s'il le veut fortement, peut  réus- 
sir; il l'encourage et il lui assure 
que des efforts sérieux auront bien- 
tôt réparé ses échecs’ et que lui va 
l'aider. 

Quand ils se séparent, l'enfant est 
rempli de bonne volonté, mais c’est 
un enfant: un beau discours a pu 


le pousser à mettre en pratique-$és 
bonnes résolutions et ne pas cesser 
de l'encourager,-en grand ami at- 
tentif à son travail, à ses amitiés, 
“à ses lectures. 

Le père prend à ce moment-une 
forte emprise sur l'esprit et Île 
coeur du jeune  gärçon et quand 
vient l'heure où l'adWlescent récla- 
me sa liberté, le pérd aura acquis 


à exercer sur - son esprit, et son! un tel prestige qu'il rétera le gui- 
+ Coeur une influence bienfaisante-ét{ de, le directeur respecté, admiré, 
forte. 


aimé, celui qui commande lestire 
et qui pr atique l'honneur qu'il en- 
seigne et que son fils adrnire. 

Que les pères s'occupent égale- 
ment de leurs filles. Ne vous conten- 


Hélas! ce n'est pas du jour au len: 
demain ‘et parce qu'il le désire que 
le père. deviendra le mentor respiec* 
té. et aimé, Ce respect naît dé l'admt- 
ration et Fadmiration est le 


fruit 


[TONIFIEZ- Vous 


eus mittren des‘ 


enfant juge ses parents ét ses]” 


franc né sert à rien si on ne prati-| 


l'éclairer, mais ne suffit pas: if faut!” 


eliger — <= encore 
d'‘apporier une attention 
notre régime alimentaire, 
devunt être considérée comme un 
réactif éminemment sensible du tu- 
be try savant médecin, 
le docteur Monin. 


les fraises, les framboises. qui ris-|' 
quent de. tin 0 des us nd pri 
où: rougeurs, ne, concerne 
que lés sujets qui y sont prédispo- 
sés, mais d'une façon générale il est 
prudent de faire un usage très mo- 
déré de mets épicés, de sauces très 


blé, habillez-vous en eonséquen-| relevées, de repas trop succulents |: 


qui compromettent ‘la fraîicheër du 
teint et vieillissent prématurément 
en alourdissant les traits. “Toute 
nourriture excitante est nuisible au 
plus haut point à la beauté faciale” 
dit également le docteur Monin. 
LD —— 


Comment rempoter - 
des plantes malades 


cm. il faut rempotér une plan- 
te parce que la terre est trop. dé- 
trempée et que par conséquent les 
racines sont devenues maladives, il 
faut enlever la: plante en secouant 
le plus possible la ferre de la racine 
-en lavant le reste à grande eau, 


Essn à plusieurs reprises” ou en les: 
mettant sous. le robinet. 

Une fois les racines nettoyées, ex- 
aminez-les soigneusement et cou- 
pez avec le sécateur toutes celles qui 
sont pourries, Mettez la plante dans 
ün pot juste assez grand pour la 
contenir sans que les racines soient 
à l'étroit. La terre employée ne doit 

pas être. riche. Servez-vous de terre 
du jardin et de sable, moitié de l’un 
et de l'autre. Etendez les racines 
autant que possible, placez la terre 
älentour de ghacune et tapez-la avec 
les doigts. Quand dés racines saines 
seront formées, vous pourrez alors 
placer votre plante dans un pot plus 
grand mais er utilisant a mème 
sorté de tèrre. 

© Avant de rempoter, assurez-vous 
que ves_ plantes en ont réellement 
besoin. Bien souvent ‘la seule raison 
pour laquelle les plantes d’apparte- 
ment languissent, c'est qu'elles sont 
dans des pots trop grands. , 


i 
Et rappelez-vous que c’est la plan- 


te qui doit être belle, non le pot. 
EE 


Sagesse culinaire ‘ 


L'atidition re Se à aux “légumes 
qu'on fait cuire ravive la couleur de 
ceux-ci, mais détruit de$ vitamines 
précieuses. 4 \ 

Les vitamines B, C. et E. sont :so- 
lubles*_ dans l'eau: _ on ne devrait 
done jamais jeter l'eau dans laquel-! 
le on a fait cuire des légumes. 

Si l'on fait: tremper les vieilles 
carottes” däns l’eau froide pendant 
une heure, on pourra les gratter au 
lieu de les éplucher et.il en résul- 
tera une économie de nourriture, 

Lés panais , épluchés après la cuis- 
son ‘sont meilleurs que s'ils étaient 
épluchés avant. 


Les choux devraient être trempés 


te pas de vous faire chérir en les! dans l'eau salée froide pendant une 


vingtaine de minutes avant la cuis- 
son; «t celle-ci ne doit durer que 
huit niinutés si les-choux sont : ha- 
chès, et quinze minutes s'ils sont 
en quartiers, 


Si lon ajoute du sel aux légu- 


ET OMS COOP ÈS AU MÉROE dE Ta CNISSON, 


ils conservent:leur couleur, 


Si les oignons sont épluchés dañs 
l'èau, ils ne font pas pleurer es 
yeux. 

Les tèves, les pois et les lentilles 
secs devraient'être tretipés dans de 
l'eau douce, Le 

tt ——— 

Les meubles vernis ou polis sont 
d'abord lavès à l’eau claire, puis as- 
séchés immédiatement, On les en- 
duit ensuite d'une mince couche de 
cire de qualité supérieure et'on po- 
lit ‘immédiatement avec un linge 
doux en flanelle ou en coton clair, 
On peut aussi les frotter avec\un 
mélange à quantité égale d'alcool et 


4 d'huile bncun 


_F4 


FA 
Es 


e tenir et de vaincre, prépa- 
pu ben ce ions à la-résis- |... Cha 


tance en agissant toujours comme lle 
sa verbe, allez le répéter. aux 
des braves, én prenant l'habitude sans raison et non à moit Et ea 


ss bag ea ne be of gun re Ÿ 

, 'ést jus 
el Ut me Lorsqu'il entra chez Il, M. Lepin- 
gre trouva sa ere 


.ger. d’invasioné extérieures, mais à 


: nous trahisserit! 

ez toujours rester dignes de 

cette poignée de géré. lutta con- 

tre la force et le , nourris- 

sez vos âmes de Le exemple et 

n'oubliez jamais les leçons de foi, 

de vaillance et de patriotisme qu'ils 

vous ont léguées. le et le fourgon soient demain 
matin à quatre heures. 


MERE-GRAND. ; 
j —Mais il n'y a pas de place pour 


six, H n'y en a que pour quatre, : 
—Nous ne sommes 


pleuraient de peur 
acte était la. seule qui res restät 
calme, 


pas six, nous | 


D l qua 1e no Branch 


veut rester pour aider les religieu- 
sès, 

— Mais ne m'a-t-elle pas été con- 
fiée… 

—Süivez-moi, dit sa femme en 
l'interrompant, Elle’ le : conduisit 
dans la chambré voisine et le prè- 
cha si bien qu'il finit par consentir 
à son dessein. 

Le lendemain dès l'aube, les Len 
voitures attelées. attendaient 
la porte, Blanche, son paquet 
main, se préparait à aller chez: | 
religieusés, lorsque le nier ar- 
riva en toute hâte et s'écria: “Mlle 
Jeannette est bien malade, je 
qu'elle a la petite vérolé; elle est 
dans te délire et le rer n'a 
d'espoir,” 


Nm Florence à perdu son cher 
frère, Louis, agé de 16 ans, et Ro- 
drigue, sa tendre fnaman. 

Mère-Grand et lés camarades du 
“Coin” s'associent de toute leur ten- 
dresse au deuil cruel de ces deux 
petits amis et les assurent. d'une 
prière fervente pour qe de leurs 
chers disparus. 


LE. PERROQUET 
_DE LA TANIE 
| JEANNETTE thurin, dit Mme Lapineze moi. je ne 


pa puis y aller, je dois mes services à 
(Suite) mes enfants. Puis Le pri, le bras 
où lime de son inari, qui hésita, lui ôta le 
ngre. et Blanche, ma M. Le- fouet et fit partir, les chevaux au 
—Mlle Blanche tueille des frai- 


‘grand galop 
ses au fond du jardin, reprit la cui- Le jardinier stupéfait demanda: 
sinière, 


“Mais qui aura soin de notre chère 


‘maîtresse ? 
—Oh! s’exclama . Mme Lepingre, mA \ { 
cette petite sotte n’est jamais là de Blanche, cpndnines-sanl 


quand j'en ai besoin. 

Blanche entra. coifée d'un cha- 
Ltd de paille et dit d’un ton déci- 
dé: 


Un quart d'heure plus tard, Blan- 
sw était installée près de la mala- 
e. 


l 4 (A suivre) 
—Je ne me fais pas vacciner, 
d'ailleurs je l’ai été au couvent. Kad" UVIER, 
—Prénez garde, mademoiselle, re- ve Letellier PR 
prit le docteur, vous pronres. la — Ré te Ja. 
maladie et vous serez défigurée… 
Ce serait dommage, ajouts-t-il, re- Les Compagnons de Dollard 


gardant te joli visage de la jeune fil- 
le. Mais elle se détourna et sortit 
de la salle, H 

Tant pis, dit Mme Lepingre, en 
elle-même, regardant ses trois filles 
au nez rouge et aux yeux louches. 
Cette fille est Po, vo trop belle 
pour une.qui n'a pas 

Cette besogne finie, Mug Lepin- 
gre partit avertir sa tante Jeannette. 
Cependant celle-ci n'avait pas l'ha- 
bitude de recevoir de visites durant 
la semaine, mais après les supplica- 
tiou de sa nièce, elle consentit à la 
laissèr-entrer. Elle était assise à son 
bureau -et réglait ses coinpies. Soñ 
Jacquot était près d'elle. 

Mme Lepingre lui annonça ee 
l'épidémie sé répandait avec une 
alarmante rapidité, et lui demanda 
cæ qu'elle prétendait faire. 

—Et vous-même, répondit la tan- 
te, que faites-vous? : : 

—Moi, je viens ‘d'être. vaccinée | 
ainsi que toute ma maisonnée, , 

—Alors vous n'avez rien à crain- 


Île soni morts. poit.une grande 
cause, pour leurs frères, pour leur 


Leur sang était pur; Nous avons en 


de vaillance, d’'é 

Et nous devons connaître . leurs 
noms, trop longtemps. ignorés. Ils | 
ont été à la peine comme leur chef, 
comme lui ils doivent être à l'hon- 


peu’. 
donc les dix braves 
de SET "3 Adam. Dollerd des Or- 


morts au champ d'honneur! . 
+ 
Sait-on que le “foot-ball” se ‘LR 


—Certainemen als von, Le 
chère ae Fat prendre des pré 


- Sait-on que les savants 
cautions., 


dent que la croûte de la 


Fest 


ard 
—Oui et ayez soin que la carrio- 
prêts Li 


ne Somunes que Cinq, nous allons |: 


nous serrer et c'est tout. 
C'est avec une profonde émotion | Cinq? dit To et Blan- | : 
que nous ayons A no L grande | che? s É À 


plus- Je sers la niesse tous les matins au 


-Soignez-la bien, mon brave Ma-" ’a donné un cadeau pour me ré- 


LI s'est fait ruer par un. cheval et 


patrie. Leur gloire est sans tache.!  - 


eux de parfaits modèles de courage, ; 
nergie. 


À 


ï 


Mère-Grand, en une se- h 
leur plume à la ot de. à 
Lesnees, Sant: termine ‘en vous entre 


de tout mon coeur, 
. Vote petite-fille affectionnée Di 


: Arthur Lavoie, n lé RO 
Labossière, Carmen Labos. Lo E Ê ns. 
Gilbert 1 Desrochers, Odile SAR LS TI 


, Chère Mére-Cran, NY 


he 
Causer- avec - 
Plusieurs événements sont are 
vés ce mois-ci, \ 
D'abord nous #vons eu trois + L 
rd|railles. Un de notre Cher LOI 


Jeannette 
Montigny, Jeanne Fiola, 
Champagne, Francis Benoit, did 


Vitaline Gauthier, { 
Gérard Magnan, Agnès Té- 
treault, Anne-Marie Dumesnil, Edou- 
ers, Sainte-Anne-des- La classe des grades 3 et 4 
+8 [né une séance de catéchisme 
de de vues animées représenta 


articles du “Symbole des Gus : 


choses prenne à 

Nous avons germination d 
différentes sortes a és et un so; 
cr rh bg ras ge és. 


ne: C'était très intéressant. . 
Chère. Mére-Grand, * a blog dou vs visite " 
. _l'inspecteurs français et-ang 
ERP Gnee sm on Ph tre di ra VE qui 
A; travaillée par les païens, pour être appelée “enfant du - ME 
la faire rafler au profit des mis-| Anne-Marie DUME 
sions de l'Indo-Chine, Deux garçons 
Combattaient, contre quatre filles 
pour la vente des billets; les gar- 
re ont rapporté davantage et Île 


Laplante leur a donné à chacun 
une piastre, 


Nous sommes neuf enfants dans 
ma famille, Mon père travaille sur 
le chemin de fer et maman à la mai- 
son. Cinq enfants vont à la classe, 


| PÉCRNENT. + 


lé 7 ‘mêl 1936. 


—— 2220 #— — 
Uné petite fille Le” | 
Francette, 4 ans, trouve une é 
me arête en mangeant son 
—Comme ça devait lui faire-n 
d'avoir. ça dans le ventre … ve 
—C'est bien panier ci allez, . 
étier de. sourd-muet, La faut t 


couvent, À Noël R, S. Supérieure | veux sut er, pri pi vale 


compenser, : Entre voisines 
Un.enfant du grade VII, < | —Qu'avez-vous acheté de bon, » 
Gérard CHAMPAGNE jourd'hui, madame Durand? 
LR E —-Je me suis soignée, madame 
Ste-Anne-des-Chènes, | val: des pieds de mouton et une d 
‘le 7 mai 1936, velle. A mid', pour mon diher,. : 


Chère Mère-Grand, 


Je viens vous annoncer une triste: 
nouvelle: mon frère Louis est mort: 


mettrai mes pieds sur le gril, 
ire CR UE ma cervelle, : 


il a -été à l'hôpital deux ou trois 
jours. 11 a beaucoup souffert, 11-6- 
fait dans le Grade X et avait _ 
ans. FES 


- Maintenant nous ne sommes plus 
que cinq à la maison et je vous ds, 
que cela fait un changement. 
J'espère que les amis du “Coin” 
diront une petite prière pour le re- 
pos de l'âme de mon cher frère et 
pour la consolation de nes chers 
parents qui sont bien affligés. 
Votre petite-fille, 
Florence 


Grade VIL 


contre e BOUTONS. 
égale 


C'est avec plaisir que je viens L 
vous-aujourd'hut: 


à 
“| 
(| 
h 


SE 


 — 


este 


Re 2. 


= 
ÊFE à 


nd Boat 


year : * 


| Le LU de AE 
a ee pat 


doit: dormir : 
sommeil. Après le dernier D rberg 


« Non , Concours srs à EM 2 ù 
r 
participé: | fundis”’,: a Toile émue dé ce qu’elle 
rt 


*|-fut à huit Acta 
$ | écoliers ‘et 'écolières 
rent au concours français, Ces en- 
fants ont compris que pour. demeu- | très 
rer at : et Canadiens fran-| 
çais, il faut tout d'abord avoir un 
grand amour de Motre-Seigneur, une Quand “pas ce furen 
ot vivante el une piété solide. gnés, lé pauvre imeobeut fit son 
Condoléances triste ét lugubre dévoir en comblant 
la fossé que lui-même avait creusé 
pour recevoir la dépouille de cette 
femme d'un si nd mévite ct-d'u-| prêt maintenant, C'est une organi- 
ne si haute vertu sation paroissiale, 
et À 


Pl 
Les ts À pourront donc passer | : 
EM aise dans la donde èes parents: M.'et Mme, Pier | ement leur temps libre. Le! 


dimanche, les paroissiens‘ apporte- 
reSouque; un frèré, Gaston, et une 
soeur, Yvonne; son époux; M. Jo-| vont diner et souper Qui #9 
seph.Lämbert, de Saint-Claude; ses 
heaux-frères- et . belles:soeurs qui 
plerent encore de départ de cette 
femme, de cette épouse; de cette 


| wêl hits, à nu doute Hi M 
À rs qu'un ! d'Eschambault nous montra: Île DER 
voir porte | où l'on en était rendu, 
hôpitat-de =" 1t nous fit comprendre -ens 
Ne 4 M'utflité; te -nécessité-méme-dé YAs- 
Florence. ‘était sous | sociation d'Education qui devait 


q 


‘Durant quinze : 
16 te terrain. A fallait D pé avec | 
rer ardeur on se pire Les vieux 

‘sont-venus se joindre ax € anglaise 
phares. Les vures ch disparu, les 
souches ont été. enlevées. Tout est 


Mue G L : ns el 
devil par suite la mort e sa mé- 
lades spéc cumulées par le gouvernement pro: |.re, Mine M. Therrien, survenue mer- 

très ns si vincial d'alors. Îl'termina en nous | credi gr a js et à The 

éraanrbte Arles ‘à lu fi montrant ce que l'Association avait | ont eu lieu vendredi dernier i- 
âme s'envola nie. dés Î fait, ce. qu'elle se proposait de faire | baultville, Man. | 

r bour nous en nous indiquant nos Nos vives condoqéances à la FA 
‘après avoir été purifiée pa 
x-sept jours de souffrances pres- ; devoirs enyvrs elle, mille en eur i ge 
ntinuelles. k Le sport | LE ourno 

Hide écolie trainent régutiè- | #6Bh 
Lg fut_ch ef : M nue Voici. la liste.des parties de balle Pa rs c Lusttie-el. afin figuré 
4 Lilies psg parer sent vhs es gp au camp qui auront lieu duranl!|{iciper ‘au. tournoi inter - scolaire | 


Allemagne _ 
Autrièhe. 256 ue 


faire la prière en, famille à l’église, 
Les jeunes ont. ‘pensé. aussi à leur 


3 = Û 1 t- à : ‘. 
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ee 24 mai, StJean- Baptiste à Saint: te-molle fera très bonne figure cet- | Une petite fille de quelques jours; si 2 semé ce la Ord 
Télo al ments ’h peito. üh | quiont été blanchies. On en a placé| 
Pierre. .. [te année; s'il faut en juger par son mpss port QU nos je ou aussi sur le chemin qui conduit au 
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sonuneil au pied dé la erojx. "|.  Ciinclus veuillez trouver la * d’une jastre cu 


A 
On ne peut se figurer l'angoisse | mandat bon: poste, chèque, pour un éxem we Mgr' 
profonde qui régna-pbartout, à St-| Provencher et son temps, que vous voudrez des Lien 1 4 
Claude, sa. paroisse adoptive de par | comme suit: ‘ ÿ k vante til “42 
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Pour all en retire an sain 
ble, sans un surmenage 
nn En 


ristian frémit.» : de 


, et de très bieñ payés. 


RL: M 


x À À f anger cela gg un de mes Réer 
: {uit e 
3 _. vérité! ! durs "pourvu que tu veuiltes”, Mate 


Lich entendu, je les fournirai! 


! Ludo pas! repartit Gas- Tr 
,, avec vivacité, Je la crois très 
tmiée: Mai A 


t trés ne, très saine ét très 
Maergique, je suis convaincu, et je 
parlé. KE Pr oo qu'elle $e ré- 
lirait nssez vile, moyennant les. 
ns et le repos qui lui sont néces- 


ne soit bien pra 
s=—Attends un peu! 
Cbla suffit pour cette j 
qui 4 np faut donner 
sion ‘de'se sufinentér: 
bai: is-j lui? 

{ue puis-je pour lu 

Directement, Fien! ar à je puis, 
Moi, ‘lui. doubler ses 
à cofdition que tue” -ka-dé 
pense 


—C'est dit. Va toujourst-Après?. 


PRES 


il y a son 


Christian hocha la tête d'un air 
‘ pensimiste. 
ble me doute fort pe sa dacty- 
ie ne ui pas les 
vens de se soigner et de se re- 
. Moser, proféra-t-il, amèrement. 
| Gaston fronça-les sourcils. 


en Dién simitfétf enlse 
10rdant les mins. Il s’est dépoufllé 
h cause de moi! Et il n'était pas 
riche, sans doute? 


006, 
revenu net en déduisant du revénii 
brut la vaïeur des produits emp 


— ubry, fait, chez lui, toùs | Le vés pour la-nourriture des Pr 
LJe le crains aussi, avoua-t-il. les re rest ln journée du ‘äi- Pr son visage sé Contrse- de ge ‘et des volailles, de la sé: 
À Car, pour 16 travaux de ce genre, | che, des travaux de comptabili- | {a -mence, des: grains marchands, et 
- + elle ne ere té. Je pourrai, sans qu'il soupçonne |.. La vérité est, déclara-t-il tris- | des légumes produits sur les fermés 
2 tes, dans Paris 2, ve que cela vient de moi, lui en procu-| tement, qu'un tel débours, fait à| Pour l'emploi à la maison. Hi 
L ‘ [Eh biert s'écrth mpétaeusement |rer qui lui seront payés bien. au-des- | notre insu, :a lourdement obéré sôn| La «Fe ve totale de l 
=. Christian, a diiBle dactylobra- sus du tarif, à condition que. tu | budget, et: qu'il s’en est suivi pour | rene est évaluée pour 1935 
el'Je n'at/pas faille voyage de | je veuilles bien! lui toute une série d'ennuis excep- | #5,797,104,000 contre  $5,620,173 
is à Parts. r avoir lé dépläi- | __Parbleu, si je le veux! s'écria | tignnellement graves, dont il subit|en 1934, soit une augmentation 
“Mit de regifdér de loin ki femme | Christian, enthousiaste. Mon cher 1eé conséquence … Je ne me | #176,931,000 on 3.1,pour cent. V 


eee dtuper dix où douée heu- 

4 sûr unémacthine &éerire. : 

. 11Finisson#-en! Tu va'appéler sün 
frêre. Nous notis rendFôns.tous {rois 
+ chez Jacquétiné, et notrs réflerons 
nos affaire#" en” faniille. : 

: WANT non Prôtéesta" Gaston, avec 
énèraie. Tout, hais pas cela. Tu ne 
+-Hôurrais In /revôif, avant que tout 
fût terminé; sans l'offenisér mortel: 
‘lement, :et te brouiller. pour jamais 

7 Miéc moi: Tu n'as pas le droit d'in- 
fliger ta pitié, à qui mérite ta véné- 

‘ ration. 


Gaston, tu es le plus fidèle, le plus 
|'ingénieux et le plus précieux des a- 
mis, 

“Alors, grâce.à tes habiles dispo- 
sitions;- fu escomptes.. 

—AQue d'ici trois mois, quatre au 
plus, là dette de Paul Daubry pour- 
ra être intégralement acquittée, sans 

qu’il en ait coûté aux intéressés un 
ot d'efforts, qu'il serait in- 
humain d'exiger: d'eux, 

“Christian semblait, réfléchir, 
son front _s’était rembruni, 
—Trois ou quatre mois! sounira- 
à # nl 


pr pas.le droit dé vous fournir de 
plus amples détails ice sujet. ° 
“Jacques. Mérlon_tremblait_ comme 
une feuille sous ‘le vent d'orage, et 
dés’ gouttes de sueur froide per: 
laient ses tempes. ‘I} poussa un 
rätiqué soupir, “ 

LiC'est horrible !'rticnta-t- il, avec 
effort. Je suis le dertier des misé- 
rables, ét je ne serai jamais assez 
puni!” Mais je jure que, du moins, 
jé férai tout le possible et l’impossi- 
ble pour réparer le tort que j'ai fait 
à ce malheureux. Puis-je le voir 


ceite richesse a et pa 
ordre de valeur: o, #1 
035,000; Saskatchewrn, Fe S 791;- 
+: 000; Québec, #1,038,947,000; Albe 
8879,118,000; Manitoba, : mn. pua ! 
Colombie-Britann ere 
Nouveélle-Ecosse, $ 33.618.000; Nou- 
veau-Brunswick; #126:252:000; Ile du 
Prinee-Edouard, 867,516,000. * : |1 ! 


La lutté pour la vie entre les 
mauvaises herbes et les 
plantes cultivées 


La convurrence-entre les plantes 
est un phénomène naturel; les plän: 
tes de la 2e espèée où. d'espèces 
nôn-.apparetitées poussant à côté 
l'une de l’autre se développent ‘au 
détrinibnt dé la plus faible. Cette 
éoficurrencé se retrouve  partôtit 
dans le royäume végétal, aussi bien 

les i dans 


et 


_—Un bonheur, tel que celui que 
tu dmbitiénnes} ne Vient Pas'tout 
seul; il feut savoir le mériter et le 
gagner, pronoñça Gaston, d'un ton 
senteéncieux. 

“Aie confiance, Christian. Ee 
temips passe plus vite, quand ayant 
tout fait pour réussir on a la certi- 
fude du succès. 

—Dieu t’entende! répondi l'impa- 
tient amoureux: 

Et ce fut sur ce voeu que prit fin 
lhonnète complot de ces nobles 
jeunes gens, associés pour le salut 
d'une victime innocente et d'un cou- 


LL 
‘Rappelle-toi ce que je te 
‘und je t'ai décidé à quitter Paris: 
%Tu dois te tenir daps la coulisse, 
. hüumblément, PRRRAI et silen- 
cieusement.” * 
Tu me proémettaisque je n'au- 
rais pas longtemps à: attendre mon 
« heure, car ellé sonneraît bientôt, ob- 
jecta Christian, avec tristesse, 
Elle n'a pas encore sonné, et la. 
consigne reste la même! 
Quand cette consigne 
levée : 
Plus 101 que tu ne crois, si tu 
veux m'écouter et m'obéir, ce qui 
est li seule manière de servir celle 


Je vais Re faire +, dit we 
maifDuchämip. +": ? 

L'ifistant d'éprés, ‘lbrsque Péul 
Daubry pénétra dans le cabinet di- 
rectorial, il-eut la: rise d'y trou- 

| ver un vsiteur inéo inbotéu qui se leva 
à son entréé, s'avança à sa rencon- 
tre, s'arrêta” devant-Juj, le regarda 
fixement durant trois secondes, sans 
prononcer une parole, puis pes” 
les mains d'un geste suppliant, et 
tomba à genoux en fondant en lar- 
mes. 


des conditions naturelles, qu'entrs 
les récoltes et les mauvaises herbes 
dans les Champs cultivés. Dans l'un 
des derniers numéros de la “Revue 
agronomique”, MM, T. K. Paviy- 
chenko et J. B. Harrington, de TU- 


sera-t-elle 


que:tu aimes, : pable repentant. XX niversité de Saskatchewan, donnent 

Je ferai fout ce que tu voudras, | Heureusement pour tous, les dé- ENFIN! quelques renseignements intéressants 
pourvu qu'elle ‘soit sauvée, et que | lais fixés par Gaston devaient être < sur ce sujet, ainsi que sur les” ré. 
je puisse la revoir, promit :l'ingé- | singulièrement abrégés _—Maderoiselle, dit Annette, c’est] Sultats d’expériétices faites à la pé- 


hieur, Dis-moi seulement ce que tu 
attends de mot. As-tu un pipn d'ac- ( 
. tion? . 
D Voici, 


Un jour, M. Romain Duchamp a- 
vait vu venir dans son bureau un 
homme eorrectement .vêtu,.qui. di- 
sait arriver de New-York, et qui 


M. Paul Commeé:ta; vots n'aurez Dinière de mauvaises herbes de la 

pas bésoin de Ini-écrire. Termé-expérimentale - de  l’Universi- 
2-Oht! par exemplé, s’exclama jo té. * ER sûe à 

yeuseñent la jeune fille, 

Et Tâchant prétipitamment sà cs 
” | mington, elle’ courut à la salle à 

manger qui, on le sait, dhñs ce 
étroit. logis, faisait ’ aussi office, a 
salon de réception.  : 

Paut Daubry l'y attendait, debout 
près de la fenêtre, regardant les ar- 
bres d'en facé, tout dépouiftés . par 
l'hiver, et encore emperlès du givre 
de la nuit, qui faisait scintiller le 
rouge soleil de cette matihée de dé- 
cembre. 

Te voilà donc, mon grand? fit- 
elle gaiement, en se jetant dans ses 
bras. Jé ne t'attendais pas, surtout 
d'aussi bonne heure, ne sachant pas 
he à aurais ou non congé aujour- 
—Mais, ajouta-t-elle en riant, je 
is mhinteniant l'affirmer que l’on 
doit croire à la télépathie, 

Mise fit-il égayé, Pourquoi ,ge- 
la 

Pare qué,.au moment prés où 
. [tu es aris, je me. disposais à t'é- 

rire: R 


Y% 


expose Gaston, l'état de 


Des observations couvrant plu- 
sieurs années indiquent que la lutte 
commence entre les racines, qui ém- 
t | piètent les unes sur les autres long- 
temps avant que les tiges des plan- 
tés commencent à se porter ombra- 
ge. En somme, la concurrence com- 
mence sous la Surface du sol, quand 
les racines s'entrecroïsent en quête 
d’eau et de nourriture; elle se ma- 
nifesté immédiatement par un re- 
tard dans le développement de la 
tige aérienne; elle n'est intensi 
par la lutte quese livrent-les tiges 
pour avoir de la lumière . que 1 
que ‘les plantes ont commencé à 
s'ombrager entre elles. 

L'hummidité, le av nt tacteur 
dans la végétation de la récolte sur 
lés plaines nues de l'Ouest canadien, 
c$t Ia considération la plus impor: 
tante dans la lutte: que se livrent 
entre elles les mauvaises herbes et 
les récoltes eultivées dans cette ré: 
gion. Dans l'une de ces éxpériences, 
on a trouvé que de rendement du blé 

Marquis était-de 40 pour: cent plus 
—Et pour me dire “quoi?. 


faible dans des parcelles infestées 

—Pour te prier. asiammènt de de oi _sâuv le dans. cel- 
Le diner avec moi, €e soir, ri ent Lés plantes 
dit-elle, soudain redevenue sérieuse. 

Et elle ajouta, avec une mélanco- |” 
lie qu'elle cherchait vainement'à dé- 
guiser d'un sourireé., 

—Nois-tu, diner seule, une veille! N , Y, écrit: ‘Ej'ai sou 
de Noët, à nuit où tout le monde PP ACT @i 
évelllônne èn Taille, vrai, c'éût | dal 
été trop triste! 

Sois tranquille, soeuretfe! dit | Piérre 
Paul. Même si je n'avais. pas reçu 
lon invitation, je s'en pes man- 
de venir. marre 
Ne avait dans : sa wir un frémis- 

DL'APE TPE 
Ouf mieux 
sde ve d 
RTL prog 
qu'as-tu 
Dieu, tu en our  Oisiont 
encore 


SOYEZ UN HOMME FORT... .. 


. «un homme fort est précieux. 
Acquérez des forces et conser- 
vez-lés en faisant usage des 
PILULES MORO, ce bon tonique 


D M 


à Retard veut dire be er! 
|: Protégez vor dents Maintenant 


D D gr. guordi rene mfapaésbengn À * 


st 


| Une femme heureuse 


parfo 


ENS 
eee 
0 uv 


j. rat visée * 
pour cent. On È « 


en effet, bien des facteurs qüi peu-!de borax pour prévenir le- coeur 


{ plication d'éléments” fertilisants, :et | collet chez les betteraves à sucre et 


Pr Amy. Evers, dé ©. Par Vars re 


end S a pro te PÉÀ 


É|nRe c'e mer | 
| racines. de cette :derni 
autre ob pla ondes que cols [ 


etre HN UR : 


rap | 


sont. fournis pa pee à cs 


Less chimiques 8 1 sei 16 hs ANA SES 
e D'ou dut de chocs |! EDMONTON à Le Dr 
etes, es pour Gonin. est ARAME à Page de 61 LR 
rendements, | à la suite -dune crise. cardiaquét 
d'hries Originaire. de la province de. Qué 
Nouveau. | Det, il résidait ici-depuis-#1 an 
ë que l'addi | Ses ina frères, tous ‘de, RE : 


ent 
est 
al 


faut 

au moyen d'engrais 

nes ir 5 
si lo tive d 
| n, 


ie, et la potasse. C'est. Hi FOR } 
ire. sin hd difficile, dit C:|té er T we AOL  NWED: cs 
H. Robinson, Chimiste des fermes | milable dans Je sol. si al] CRIER 


certains éléments, comme %e bore 
€ fi SO! pour OM et la manganèse, On étudie actuelle 
gros rendements, 11 y à, | ment l'empioi de petites quantités 


vent affecter les résultats d'une ap- | brun des navets et la pourriture du 
les prngipens de ces facteurs joue les reparer ea. st 


À re Hé 4: SN Eu: 
L' Es 


LÉ. AA ; 


A LA POULE D'EAU à 


nest 


- En visite pastorale avec 
8. E. Mer Sinnott 


ee +s confessions jusqu'à 
nuit. 

ne heure dü matin, j'éten- 
ae a” terre ina ‘couverte pour 


Dlaçais la Moîlié au-dessous de moi, 
ét l’autre moitié au-dessus, Commie 
orpu ET Ssionnaire ne || 

ons enfin arrivés à la dorresponilali pas à la largeur de sa 
‘ couverture, ‘fl arriva qu'il dormit 


LI 


ous 
“Poule d'Eau”. 


Le temps sur le lté avait été très | toute: là nuît, à demi couvert seule- | 
froid; un vent glacial nous : avait! ment. fl 


POURQUOI Ne pas pateR À 
Un nouvel anendem, - 
Chrai “ 
gp la Ent D PS 
le SR linonE, Lsons: cn 
Chaque en en 


rt 
DÉS EMATEE 
Csaiiei Toninien. 


fouetté la figure tonte la jourhée, 
Les fidèles de la “Poule d'Eau” 
nous attendaient autour de léglise. 
On serra la main'à ehacan êt puis | 
nous entrèmes dans la chapelle. ! 
Les chantres et l'organisté, la 
maîtresse d'école sont debout près 
‘de Tl'harmonium, : fls chantent un 
Cantique en saulteux. L'un‘ récite 
une: courte prière :’et ‘puis je me! 
tourne vers la foule-pour annoncer 
le me’ de la confirmation. 
A huit heures ce soir: prière, ser- 
mon en saulteux, chant de ‘diffé- 
rents cantiques, puis les confessions 
jusqu'à minuit, si c’est nécessaire, 
Demain matin on dira trois messes, 
célébrera la messe de 
communion. 11 désire, qu'à l'occa- 
sion de sa visite au village indien 
tout le monde s'approche des sacre- 
ments. À neuf heures, lé KR. P, Pou- 
lin chantera la grand'messe, imimé- 
diatement après la confirmation 
Vers onze heures, le départ pour 
la mission voisine... qui se. trouve à| 
trente ‘milles. 


A 6 b. du matin, nous étions de- ! 
bout! 11 a”fallu se rendre immédia- 
temert à l’église parce que les côn- 
fessions pressaient déjà. 

Je disais ensuite la première mes- 
se. Monseigneur célébra la messe de 
communion, à laquelle plus de cent 
cinquante Indiens onaae us de 
ses mains: 

Le Li? P: Pouliti chanta la anti 
messe, à 9 h. L'église était comble! 
Mur Sinnoît était au trône, je mn 
sistais. 

Le choeur était dans son Lu 
LE répôns dé la mcsse alternaient 
avec les cantiques et furent ane 
on ne pouvait pas mieux. 

Son Excellence  jotissait visible: 
ment du pieux spectacle, De ma-pla: 
ce j'observais le choeur et l’orga-: 
niste; celle-ci était au comble du 
bonheur! * 

Après la messe Mosdesnbé a 
déessa éticore une fois la parole aux 
On fit. Je 2 ppt ro en. Indien! 

n fit ensuite quête pour la pro- 
Aussitôt la fouie se disperse €t|pagation dé la foi — qui rapporta 
Monseigneur, avec sa troupe mis-! 
sionnaire, ‘s'en va manger chez! ne. PER -Abene 
la personne le plus importante de, Même dans les missions pauvres, 
la place, Mile Patricia Fuller, Celle. | Dl# Sinnolt exige qu'on donne pour 

pour ‘l'occasion à. engagé une patte propagation de la foi - Volek-ee 

1 Hatéé ‘ont re" dl de ‘à Poule d'Eau, vous êtes tous 
are endus -baptisés . et ehfañts de TEglisé-ca-} 
s4 vdi Uné tholique, Pourquoi? Parcé que des 


EE ue me hissionnaires sont venus chez vous 
à'nôts, trois fusils soft attachés. |Vene. Qui a aidé ces misionnairess 
pérpendieulairement! … ‘On se  re- Qui leur a donné les moyens de. ve- 
Bardé el on se deitande ‘quel est}, vous précher la foi? La Société 
et |l'hoinme qui nianoeuvre tous éesfu- | de 1a Propagation de la Fait? 
pe 04 De D sr FA Big n Mg PM Aux Le que 
Elle À fille Le “ancien wénéral Vous, à votre tour, aidiez celte s0- 
anglais, elle-même est officiére.des | été à en hi Foon accansvèrd 
_ Faux peuplades qui sont encore assi- 
Scouts; elle x bien le droit de 4 ses a l'ombre LL À Danses 
‘On apreñd . énsuite Tau'elle fait pre--vous--le- 


pouvez _ 
atibervér lof dans ln résrve :Le l'oeuvre de la propagation de la! 
dimanche elle préside aux prières à 


foi bon Dieu vous bénira.” 
lé-chant et expli- Le l'adresse de Monseigneur 
‘hisnié,  Péndant la se-- 


lé : rent lieu. les: cérémonies de la 
Su “fait la classe, Quand l'oc- confirmation; À qu trentaine de can- 
elle saute à che- 


caéloë_ sé didats reçure EX. l sacrement. 
AT Na à la course chevreuil ou Une demi-heure. après, nous fai- 
comme le gros Ro à fu 


D Re 
be GA * 


lUne déraibre fois, je 
LRU à inéredos: 
antage les sauvages, elle a r de moi, Je vois la: 


Eh « ttc Pa 


1 com 


OS Eire de cemmene msi 


Si ces graines étaient jotéen. ce se- D 
PR cp à 


Les 
HR, 1910. 


soin de graines : 
sont la base de bons 


Nous 
apparteménit 


| roñipe lé anglaise et her. Finf marfon où bleu. 
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